
W. 0. McKAY
de Vine, Liqueurs, Cig* 
ce ; aus.i proprié'aire de

L’HOTEL RICHELIEU"

Arrive» H depart de* autllfa.

MAL1.KS Fermeture

Ouest — Toronto. Ha
milton, ete .......

Ouest—Be 11 e*l lie,
Br >ekvil.j, eto.........

Oue«t—Manitoba T.
du N. Ouest..............

Ou"* — Toronto. Pe
teibom,eto ..............

Bet—MontrAal. eto----

Ksi—Pror. Maritime». 
B«t.— Cornwall, Mor- 

rintiurg. Lancaster,
K*'Québec, Trois- 

RlvlAree, etc ...........
bui"'..T!: .0d*™:

Ouewt, Blate-Unis.......
New-York, m- directe
Boaton°......... .1®..........

i an
1 30

1 %

cFT-*d*Ver èt-f” Vt Ô- 
Kemptville. North 
Oower, Meloalfe.etc

Kara, Ken more..........
A.errjckville, Russell.
Oh. de "fer Pee- Pem

broke. Am prior etc 
Ashton,Huntly. Carp,

Bristol, Clarendon,etc
Km It h» Falls................
Msttawa. etc...... ...
Ch- de for Pao. — Ap- 

Vshton.Hrls-
Cta. de fer Can- AC.— 

Aleaandrle, athol. 
LaKRan, Kaatma n
Spring», etc 

Par diligence — Bell’» 
Corner*,llitit’burgli 
KaHowfleld, etc.......

Hull................................fi ntl
Aylmer. Kardly, etc W00 
tiuvon, Télreauville. ... 
(taiineau, t. le jours,

A Hiver Disert....... « HO
i tiling's Brider.......... 10 0
Cnmminee' et Herd-

mans* Bridges.........HMi
Roohos errille.etc ... IUG0 
Orleans «t Hold liant. Ii«n
Archvllle.....................» a»
Merlvale—lundi, m"r 

cre-li et vendredi 
Ma les AnglalseN—via 

N,Y-, lundi, et Jeudi 
Via Halifax,Jeudi. .

do sac H„ppl6ni

Agent» pour le» Commercants de Bois.
446, 44H et «06 rue itnawea.

W. J. ELLARD
Fabricant de charrues et forgeron

Bfparatfeas de tout genre exfeulfes 
sena le plne court délai

10 RUE ST-GEORGE, OTTAWA

Nouveau magasin de < haus- 
-----sures------

vite le piublic A iir me faire une 
usieuin hommespi”

pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

G. GLAUDB.
Hue Dalhousie

Bureao de Poste d’Ottawa.

Les lettres destinées A l’enregistrement doi
vent être mises A la postes 16 minutes avant la 
clôture des mal U» précédentes.

Ileu’esdu Bureau, de g a. ni. AU a, ni.
Mandata sur la poste et la Banque d'K 

de V a. m. A t p. m.
Maître de Poste.ts,cr

MODESte Li

/>e saison, des derniers goûts 
et /hshtonablesCHEMIN DE FER

“CANADA ATLANTIC” STÏLI! M NKW-VORK, À DE RIS PRIX

mlle. a. McDonald
MAGASIN DE MODES PARISIENNES 

621-RUE SUSSEX—Bal

LA VOIE LA PLUS COURTE

Montreal «i Ottawa
10.000 ROULEAUX DE TAPISSERIk

OTTAWA A BOSTON KT NKW YORK 
Kl’ TOUS LUS 1*01 NTS A 

L’BST KT AU SUD.

De tout chois, deirent être vendue d'ici ad 
1er Juillet. Prix depuis \ cent* 

—- en montant.-------

Tapisserie posée pour lOcts 
le rouleau.

Lee convoie partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

TRAIN KXPRBHH DR IIONTRRAL 

Q fifi A TUT TRAIN KXPRKHSeeracor-
O.UV <fanl avec l’Kxpreee du
Grand Trône à Coteau pour t'Oueet et à 
Montréal avec lea train du Grand Trune pour 
l'Kst et le Sud Ket, e -rivant là à 11.*0

.le |H»eeôile les plus beaux papiers d« 
«noix du Gang.la et dos Kuta-Unls. Grand 
assorti ment de impinrs dorés depuis ?6 onnU 
le rouleau, ot bordures depuis A oenls »t 
verge. .1 invite le public à venir nie r« 
une visite.

eeéde les

4-50 p.m.
à 8.30 p.ir., se raccordant avec les trains du 
Vert:.out Central et du Grand Tr 
l'Bat,

Les convois arrivaio 
P,m de l’K 
aventure, . 
et du Sud.

Uhnr

Peinture de toutes Sortesrone pour

Toluol!»* Kit MAINE.nt à 13 30 p. m et A 10 
î t, se raccordant A la gare Bon- 
Montréal, avec les trains de l'Bst J. F. BELANGER

M» RUE II A y K,Palais Pullman sur les trains de

Un train quittera ’a gare du chemin Rich
mond à 7.4À m. m. et 4.U g», m. se raccor
dant avec les trains Kxpiesa de Montréal.

Mm

VLOMHAOM
CHADFKAGK et

KXPRBH.S DK BOSTON IT -NRW-TORK 
VIA ROUBK'8 POINT

1 Tl Ut Quittera Ottawa, gare de la i ù\J ST■ • rue Klgin arrivant A Roiinc's
Point A r» 40 p. in et se raccordant à cet en
droit avec les trains du Vermént Central et 
Dalaware et Hudson, |H»ur l'Kst et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 *t à New-York à 7. 
00 le leu

Des chars dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa ut Boston. Les 
nagera d’Ottawa pour New York 
les Pullman à Saint-Al bans ou

Les billets, les lits et tous autres ren
seignement peuvent être obtenus an bureau 
des billets de la cité ou aux Stations.

B. J. CHAMBBRLIN, 
Surintendant Général

TOITUltEP

F. 0. JOHNSON & CIE
Ingénié*! et poseurs d'appare 

fage, de tuyaux en fer. en ploml 
en cuivre.

C liante!

ils de ohauf- 
> et travaux

v‘""*' '"v*-
1VreneArt, Asbcston, Caoutchouc, net

toyeurs de tubes national.
■-

Lieux d’Alien ce, Kvlere et bains, eto.
en " Canada Plate ’’ e

demain matin

prendront 
à Rouse’s

t Ale

668/RUE SUSSEX, 661PKROV R. TODD,
Agent général des Passagers.

En face de la rue George. ■

PAS DE GOUTER GRATIS
N. LANDRYHais es bon gfAhler anbeUamUel e 

a bon mareh»

Quand vous êtes pressé, vous ne déslie» 
pas attendre, tout eet pré* à partir de 11 hre. 
a.m., jusqu'au soir. Une oonne aesiéter de 
soupe, viande», chaudes ou froide* de toutes 
son es. Salades en grande variété, une epé

Cost pout Vaccommodation des mat. 
chands et des comti et le publie en général. 
C’est le repas le plue succulent que vous 
pouvez vous procurer dans la ville et au 
plus bas prix que n'importe oh. Venez à 
“l’International Hotel,” rur la rue George 
et jugez par vous môme.

J. W. LANCTOT, Prop.
G >. NICHOLSON. ResUurateur.

•Plombier Similaire;
POSEUR II’LPIKILS a GAZ.

Et il Eau Chaude, Etc.

128 KIIE R1IJKAU, OTTAWA
PRIX MODERES

SPECULATION.
Geo. A. Romer, 

BANQUIER & COURTIERDOMINION FLOUR STORK
40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York City.
Parts; Titres, Grains, Provisions et 

Pétrole sch- tées, vendus et négo
ciés sur marges.

P. H.—Arrive» pour brochure explios-

L* place oft vous pouvez acheter A meilleur 
marché toutes espèces de grain, farine ete

THOMAS GORMAN
PHOi-BirrAiRg

36, Carre du Marche By. 36 l

LE FOND DE BANQUEROUTE
DE W. E. BROWN

$30,000 valant de Chaussures et Sou
liers jetes sur le marche. La 

vente commencera demain

(SAMEDI) MATIN
------CHIEZ------

Bill Quill t Cl
146,148,«150,152 ft 154 RUE SPARKS, Ottawa.

WS*Ne vous servez que du meilleur coton en rouleso,'celuitde Clapper ton.

A VE NDRE PAR ENCAN PUBLIC
Ol

66 ETT 68 E.XJE SZPAIRzICS

Commenceront le 1er Juin pour se continuer jusqu’au 1er Juillet

Une vente xterifloe de tout leur fond* de marchaïuUees
Ceci comprend dee marohandieee de premier choix qui seront 

vendues à moitié prÛL

UN MOT AUX SAGE. VENEZ DE SUITE
Indienue», Coton», Toile», Etoffe» a H»be», Meâee, veleur». 

Rabane, tient» et Chapennx de toute» e»peee»

300 DOI.MAN'S ET PALETOTS POUR DAMES. 
500 JERSEYS DE 11.00 JUSUU'A $3.00 
TAPIS, TOILES CIREES ET TAPIS HUILÉS.

Sffr Lo contenu de 9 departement U fsut que tous soit vendu.

3D. Q-jAHtZDTSrEDH, <5c OIE.

PRIX DCJ MARCHE
VIAMDI #

r livre.......... .............  $0
ivre............................. O

VOIs i II.LKN
Poulets, le couple..................
Poules, le couple....................

—CHEMIN DE FER—
INTERCOLONIAL08 à 0 11 

06 à 0 07
Agneau, pa 
Veau, par 1

La Route directe entre F Ouest et tous les 
points du Bas du St Laurent, de la Raie 
-les Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou- 
velle-Boœee, Vile du Prince Bdonard, le 
Cap Breton, les l'es de la Madeleine, 
Terre neuve et 8t Pierre.

... 0 30 à 0 40 

... 0 50 à 0 60
à06°0 00Canards, le couple 

Dindes, chacun ..... 0 NO0 00

LEGUMES
0 3ô à 0 40 
0 08 à 0 09 

à 0 05 
à 0 07

0 00 à 0 '20
0 03 à 0 05 

à 0 15 
à 0 20

Les trains expiese quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches except/») 
et se rendent A destination de tous ces 

changea eut de chare, en :tO

rre, le galon

I ; i, le galon.........
Tamales, le galon.............
Choux, chacun...................

nouvelles, le sac. 
beurre, le galon

Celery, par 
Pois verts

. 0 04 

. 0 06 pointa, eau»

D'élègan
R.1**
du Canada se 

ligne ; ou biei 
ligne.
La lions dbs r aïs Ao iss et nsa mali.kb, ca-

NAD1SRRS-SUBOPBKNRB

te chars dortoirs (buffet)et salons 
ur sont attachée à chaque train

ulaires places d eau et de pèche 
tio ivent le long de cette 

ut s’y rende

Choux-Heurs, chacun................. 0 0.»
Uarrottcs.pardoz.de paquets. O 15 
Betteraves, “ dos, de paquet*. 0 20 à 0Oie'!»»".le m061. ° ” M (l3KiM;:::::::::::::::: îStüS

beurre

25
02 n, on peu re par celle

Beurre, imprimé, la livre........ 0 22 à 0 24
Beurre, en seau, la livre....... 0 17 à 0 18
Fromage, la livre........................ O 12 à 0 13
Miel en rayon, la livre ..........  0 18 à 0 20
Miel coulé, la livre...,-............ 0 12 à 0 15
Oeufs, la doz................................ 0 13 à 0 15

F HUI TH
Pommes, le galon..............
Pommettes, le galon.......
Bluets, la pinte-.
Prunes, le seau.
Mûres, le seau............................... 0 95 à
Mêlons, chacun............................ 0 20 à 0 50

FOURRAGES

Les passagers pour 1» Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Mont
réal, le j-. udi matin, rejoindront le steamer 
partant à Rim »uski le même soir.

On appui h l'attention des eipédl'eurs sur 
les facilitée supérieures que leur offre noire 
ligue pour l’expédition de la farine et des 

••très marchandises dans les province» de 
l’Kst et à Terrcneuve ; aussi pour l'expédi
tion du grain et des autres produite chez les 
marchés Européens.

Toutes informations 
transport de fret et de passagers « 
lets peuvent être obtenue» en e'ad

B. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

...... 0 15 à 0 18

...... 0 09 à 0 10

..... 0 10 à 0 12

...... 0 50 à 0 aux taux de 
et des bil-

Foin, la tonne...............
Paille, la tonne..............

La laine se vendait de 18 k 20 ete. la livre.

.......... 7 00412 00
........ 6 00 à 7 00

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas
sagers et le fret de V Est, 13<ty, rue 
Saint-Jacques, Montréal.

D. POTTINGER, 
Surintendant-

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Moncton, N. B., 2 Juillet 188». j

GénéralHOTEL CAHADIEN
Cl-DgVAKT OCCUPÉ PAR G. LaTI.IMOOILLK

T. J-. SE1A.T03ST
Ce magniBque hôtel vient d'êt: 

par M. John Johnson, ex-p-opri 
** Royal Exchange.”

Les repas vont servis à toute heure, à la 
carte, système européen, et sous la surinten- 
dence «f un cuisinier français de première

Vins, claret, sauterne, champagne 
queura de première qualité.

Cet établissement vient d’être meublé à 
neuf, les chambaes sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par '• BajoFs

re acheté 
étaire de Herleger e* B (Je aller

Marchand de Montres d’Or et d'Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux de lottes sortes. 

Tous les osvrages sont garantis.

W—.m et ail ree Welllsstoe, Ottawa
et II-

LOTERIE
■NATIONALEL’entrée privée est sur l’aven up McKenzie 

et l’entrée générale du res'aurant aux Noe. 
sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

636 11 636
Propriétaire

CHARBON CLASSE 3D.
' i LK 2ÔEUR TIRAGE MKNSUBL 

AURA UbU LK
£6*7 •Les meilleurs quali

tés de cba bon 
j bitumineux 

et anthra- MElCIKDl, 21 AOÛT 188»
A 2 HEURES, KM.

BIEICMBLE 
ET T8M1SE

O'REILLY k UENEY

VALEUR TOTALE DES LOTS

$50,000.00
■K(Hue e J A Seybold)

Bb Ree Sparks

BLOC RUWNELX.

Gros Lot: Un Immeeble de 964)00.00.

NOMENCLATURE DES LOTS:

$8,000.00 $6,000.00
do ____ 2,000.00 2,000 00

2 Immeubles de...... 1,000,00 1,000 00
4 do ____ 600.00 2,000 00

10 do ____ 300 00 3,000 00
30 Amendements. .. 200.00 6,000.00
00 do ........ 100.00 6,000.00

300 Montres d’or........ 80.00 10 000.00
000 Montres d’argent 10 00 10,000.00 

de toilette 6.00 6,000.00

Immeuble de1NETTOYAGES TAPIS
A IaA VAPEUR

Lee tapis sont nettoyée et les plumes répa
rées A la vapeur ches

STEPHENS WILKINS,
12» rue Aughsta.

Les ordres peuvent étie laissée an No 73, rue 1000 Services

XM7 Lata valaat

• $1.00COUT DU BILLET

Il eet offert an porteur de tout numéro 
gagnant de lui payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix

Lee noms des 
à la publicité, à
■pédale.
jusqu 'à^ÏÏÇFlejour du tirage.

Tirages, le Se Mercredi de chaque mois. 
Le Secrétaire : 8. S. LELRBVRR, 

(Ht

JOS LANDREVILLE
gagnante ne sont pas livrés 
moins d'une calorisation

Ecuries de louage, Chevaux et Voitures 
de premier ordre. Commandes exécutées 

Communications per telè-
de billets seront reçues

tans retard

CHITTY & CO.

EicaÉurseUpls W. K. BROWN
3 MANUFACTURIER n MARCHAND

-------DE--------

riorums foncières CE A U ABU HE S EH OBOE
A UBMpoiti son M.bin

HeSlBBE BIDEAU4»TTAWA
48 BCE ELOIS, OTTAWA

LAR9SE & QIE, 101 Rmv Rideau i—««wgBST-***

ciel-e et privée noué mettent sur la 
v< ie du complot et de son exécu
tion. Sept Irlandais, appartenant à 
la eocié é secrète de Clan-Na-Gael, 
sont poursuivi- pour l'assassinat de 
l'honorable doc ear Le plus lon- 
pab’e serait un Martin Burk qui 
s'etait réfugié à Wiun peg:

Parmi les patriotes irlandais que 
la misèie ou la persécution font é- 
migrer aux Etats-Unis, U s'est fo nié 

société secrète, ayant pour but 
la complète indèpe -aance de l’Ir
lande et l’institution d'une républi
que dans celle Ile d» s Saints. Elle a 
prie le uom de Clan Na Gae', Se* 
membres sont l és pir des te menti 
terribles, et ielui qui est toupçonné 
de trahison est con laroné à m rt. 
Le docteur C onin avai. fait d’abord 
pirtie dn cette société, puis il s’eu 
Bet ieii'é quand il connut ton but 
final et les moyens qu’elle voulait 
pre-'d'e pour l’atie.mire. De pl s, il 
avait, dit-on, découvert que les ch fs 
de la dite société avaient dilapidé 
des fonds confiés par des Irlandais 
pour soulag.r le in serts de leuis 
compatriotes. C'en était ass z pour 
le laire dénoncer comme espion an 
glai.-; sa mort fut decidee par le 
clan. On tira au sort les noms de 
Ctux qu devaient exécuter la sen
tence.

On appelle cela, par euphêmitme, 
to i emove, “ fai:e disparaîtr<

Le 4 mai, dans la nuit, le docteur 
Cionin fut appt lé pour assister un 
ma ade, et.... disparut. C» fut dOi.- 
xe jours après seulement qn’on re 
trouva son cadavre dans une maie 
près du ac, On pensa tout de sui e 
que plusieurs complices avaient dû 
pa t cip u à l’assassinat.

M. Alexandre Sullivan, un des 
chefs les plus avancés du paiti w- 
laudais, fut d’abord arrêté. Le ju
ry trouvant que 1 s p euvea no
taient pas suffisantes, M Sullivan 
fui mis par le juge eu Lbt rtô pro
visoire, moyennant une camion do 
10U,ÜUÜ îr. Cet An xandre Sullivan, 
né au Canada, file d’un vieux soldat 
irlanda s, a joué un ceriaien rôle 
dans les affaires améi icaimt; il a 
reçu une i is tructiou distinguée a 
nmpli plusieuis charges, a fondé 
une banque et fait faillite; il s’est 
mêlé d’élections et aspirait à la vice- 
prcsidenc-.

Les délégués l’ayant biffé de la 
liste des candidats, i. se tourna con
tre Cleveland et entraîna beaucoup 
d’Irlandais à voter pour Harrison et 
Blaine. De graves soupçons pèsent 
sur lui, la justice ne le perd point 
de vue.

Cette société de Clan Na Gael ex 
cite la jmte indignation des Améri
cains— C’est une honte, disent-ils, 
pour la cause irlandaise. De même 
qu ils n’entendent pas souffrir que 
les socialistes et les anarchistes al 
mands fassent l’expérience de la dy- 
uamite dans l'Union, ils ne veulent 
point que hs radicaux irlandais se 
permettent de fonder aux Etats- 
Unis des scciétés aussi atominabl s 
que celles du Clan, laquelle est con
traire à la Constitution et cause un 
danger permanent pour ce pays.

Les é'êques, consultés sur ce 
point, ont déclaré que la société é- 
tait condamnée par l’Eglise, et qu’il 
était défendu aux calhiliques irlan
dais d’en faire partie.

Parmi les accusés, nous trouvons 
un autre Sullivan, puis Patiick, “ 
marchand de glace, ” Daniel Cough
lin, agent de police et cinq autres, 
sur lesquels pèsent de lourdes char
ges. Bientôt l’affaire viendra de
vant le grand jury. On s’attend à 
de curieuses révélations, si toute
fois l’on peut arracher la vérité de 
la bouche des témoins

Bw

Plane* de
«'hlckétrlMM

Bteraw-y 

Ha»nes
et

Orgnéé
rte Esfry 

el «te Norrtbelaiw

K'wbali-

Nous 
avons un 

assortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 
v prix et condi

tions sont à la 
portée de 

tous.
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67 RUE SPARKS
DEPECHES DU MATIN

^Service Spécial)

Pans, 26—On croit généralement 
que, dans sa prochaine réunion, le 
conseil des ministres fixera déflni- 
vement la date des élections géné
rales ; il est probable que le 22 ou 
le 29 septembre sera choisi. I>es 
conditions dans lesquelles se livrera 
la bataille électorale peuvent donc 
être examinées avec profit.

Le résu.tat des élections aux con
seils généraux et celui du procès 
devant la haute cour de justice ont 
causé une anxiété sérieuse dans les 
rangs des coalisés contre la Répu
blique. Le premier de ces événe
ments a démontre que le boulan
gisme était loin d’être aussi enraci
né dans l’opinion pub ique qu’on le 
supposait généralement

Les monarchistes a.liès des bou- 
langisies ont ouvert les yei.x sur 
ce fait qu’ils ee sont toujours îllusi 
onnés au sujet des avantages à rt- 
tier de celle alliance. Les politi 
ciens de ce parti se demandent 
actuellement si leur alliance avtc 
Henri Rochefort, Vergoin et autres 
du même acabit ne '0ur fait pas un 
tort considérable aux yeux de beau-
coupd’ôlecteurs conservateur squi ne 
peuvent pas comprendre comment 
leurs députés servent la cause de 
l’ordre et dj la religion en donnant 
la main aux socialistes et aux an
ciens commuards.

D’autre part du procès devant la 
haute cour de justice a produit une 

pression profondre sur l’opinion 
publique Les avocats peuvent 
discuter les points de droit et la 
question de compétence, mais le 
gros du public ne voit pas autre 
chose que ceci, à savoir que les ac
cusé ont été reconnus coupables 
d’après des preuves qui n’ètaient 
pas de mince importance,

Le résumé que le procureur gé
néral a fait de la vie pub ique et 
privèé'de Boulanger n’ètait pas de 
nature à augmenter pett ge de cet 
agitateur politique, et sans aucun 
doute il a porte une atteinte grave 
à sa réputation déjà ternie comme 
homme et comme prlnote.

Louisville, 26—Un très grave ac
cident s’est produit à Flat Gap Greek 
à vingt-Jeux milles environ de knox- 
ville, Cumberland Gap and Louis- 
ville, Railroad, que l’on inaugurait 
justem. nt

Le liai n d’inauguration se com
posait de deux wagons d-tns lesquels 
avaient pris 
des délégués 
cipal de knoxville, de l’administra
tion des travaux publics et de la 
chambre de commerce. Arrivée à 
Flat Gap Creek veçs dix heures et 
demie, le train a déraillé, on ne tait 
par quelle cause, et l’un des wagons 
a roulé au bas d’un remblai très é- 
levé.

paris, 26—Un nouveau journal 

Mil-
lace seulem- ut 

conseil muni-&radical v eut de fare son appar 
à Paris ; le directeur en » st M. 
lerand, un des lieutenants les plus 
capables de M. Clémenceau. Ce 
journal débute par le cri électoral: 
“ A bas Ferry 1 Plus de sénat. ” Les 
affichas, qui ont été placardées dans 
toute la ville pour annonce! Lap
pa, ition de la nouvelle feuille. 
Man nt ornées des proira its de MM. 
Ferry et Boulanger, avec cet en-tê
te : “Ni l’un l’autre.” 
r Dans uue lettre que publie cette 
feuille, M Goblet avertit le gouver
nement qu’il pépare un désastre s il 
demande, au pays de choisir entre 
Ferry tt Boulanger, et il déclare 
uue la cunceniialiuu républicaine 
•ur le programne de Feny est im-

Goblel prê he l’adoption d’un 
nroararame ultra-radical. La Jus
tice, le journal de M. Clémenceau 
est plus modérée dans la forme, 
tout en disant absolument la même 
chose que dit le nouveau journal 
en termes violents, il « ensuit que 
le gros des radicaux appuiera le pro
gramme de Boulanger, tout en ré- 
pudiaut la personne même de Bou
langer, et lui en résultera, aux 
pn chaînes élections, un singulier 
mélange dont l’issue est asses in

erte me.
Chicato, 24—Le mptèivqui en- 

reloppait l’enU-vrai- nt et I assassi
nat du Dr Cronin, à Chicago, com
mence à s’éclaircir. Le, re. her- 

. Cbes actives faites par la police o»

Sur cinquante-six personnes qui 
se trouvaient dans le train, quara i 
te et une ont été plus ou moins gr è- 
vement b essées. Trois voyageurs, 
l’ex-juge Andrew?,un des principaux 
avocats de knowville; M. à. T. Pu- 
wer, un riche n^ociani, et M. Alex
andre Reeder, un politicien influent 
sont morts de leurs blessures, 
a lieu de craindre que pl 
très blessés n’aient le mê 

Cet accident, on le comprt ml sans 
pûne,a jeté la consternation à Knox 
ville.

et il y
lusieurs au- 
me sort.

MK»an.i.R D'os, raaia, ms.
LTSBA

Bmtol Con
pmr, dont l’excès de l'huile a été 
extrait. Il cat plu* que trois fol* 
plu* fort que le cacao mélangé arec 
de l’amidon, de l’arrow-root, ou du 

tsat jdus icooeme.coü.

UdSTk'd«irer, an 
râble pour les malades que 
qui jouissent d’une bonne

iee Bptdei

V. BASEE I Cil ""dater, lu.
mimn s Msek 4e beeewresie, ehe* >

Fl
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WHENCE, OTTAWA
8 i)B ----------

f«r«, Bois pour plancher, BoiA à 
, etc., etc.
itamment en mains.

usages dans notre établissement

Communication téléphoniques.

'1LLR ;

RUSSELL HOUSE

MEUBLES
[ETJBLES !

BAND MARCHE

A.LLE A MANGER, de 
is tous les GENRES 
L, chez----------

ampbell

ison de meubles, d’Ottawa 
prix et par la bonne qua]

âebat irgeot Compunl

ampbell
(Pris de la rue Sparks)

-E» PATINS
6 Rue Rideau

ïôm^r*: 1'000 c,«ohotle.prmr^-j

eture de Voitures
OYALE j
.EVEILLE !
PMOPHIETAXRK.

Lit ’acquisition du poste d’affaires • 
plus spécialement Voitures Légères,

1 Tilles amérlcnines nous avons puisé 
1 mesure de garantir entière aatia- 
ravaillent sous notre direction ; le» 
disse se procurer et nos prix très bas. 
• tel est le système que nous mettons

El RUE STEWART

iTV RI ERE DE

DD Y
3REECEN L’*NNEE:i8S3J

•C?J

hamds;«e tiitoaj

nte, Portes
■âges de Maisons, Etc.
s et Caisses d’Emballage.

” de Première Qualité.

GRANDE VENTE
DE

apeanx de Paille, etc
Papluies, Capots imper- 
léables, Portemanteaux, 

etc., etc.,
ÎZ

DSEPH COTE
L4 SUE RIDEAU, OTTAWA
—Pour argent comptent eettlemeo

"l.

JUSTES
irçamtw, Ohnl,Md'Ma« 
t ml.it, de chambre a 
le de MOande main, 
■Mauin^tn,

hier

UOSETK SOVDEN
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RUE RID
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RUE RID

LA IM KAIKRI 

MAKCIlAHliINi:

L4 UEKNIEKE

MAKt H4NUI 1

IjA dlhmeke

I fMAKl’H\Nl»ISI

LA DURVIKBl 

HARUHANtlMK

M. Arthur Cushing ,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l'ancienne maison 
“ Cushing " sur la rue Nicho
las, vient d’ouyrir sur la rue 
Sussex, un sa'on de première 
classe,où il tiendru toujours dos
BtlhMIVS VK H 'KHUS- 
CLASSE — Toujours en 
mains des CltiiRKS de 
première marque.

CI HUti & CO
No. 54S Kite *o**ex.

Il
la demande pou 

de 30 cts a été si j 
nous avons cru, da 
de notre clientèle, 
ter une plus grand 
que d’hobitude 
maintenant arrivé 
l’avons trouvé biei 
à celui que nous a 
ravant, de sorte 
mande augmente c 
30 cents la livre, oi

i

¥1.

STROUD &
109 rue Kirienu et 173

SEULEMI
Que deux semaim
Pour acheter les ■ 

de modes et d’i

des Prix Extreinemi
Un ne refusera a 

raisonnable d’aujou 
qu’au 21 août, mere 
heures.

Apr?s cette date

p WOODCl
le cé’èbre magasin 
un grand assortimei 
chandises d’au torn n 
ver.

818 RDE WEL
EHSAtBZ

S AV A R
Bemede InfaUlil 

leg ver»

■’—■‘■"ÆSîAr’Kr

N’emplovez que le PIN RO 
Bronchite, la Toux, les 
de toux plus de rhumes 
vert-du PIN ROUGE.

PHARMAC.B S
Agmt des célèbres lune 

Liisru». Prescript! ms des 
celles de familles soigneuse

. Celâtes cunweei

JLA PEINTURE1

: MKilLLW Mimb -
--------ET . ES

PEINTURES A BAIN
Jans toutes les.couleurs à Ja 

mode,
•On vient de les recevoir par 

le steamer Michigan, directe
ment des manufacturiers.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partent ailleurs au Canada. 

Stock complet et varie.

\i •

REMEDE DE FINDS
ifMORROIDESMEME-

Mmqa' «le ominere«.

rlAllSOu gu «ni
Pour les hémorroïdes interne» ou externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire après quelques applies

SUPPOSITOIRE PIHUS-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

Un des principaux ingrédients 
môde est la gomme pur e du Pii

Mis en boites séparées.

de ce re- 
n blauc du

El VENTE CHEZ LES PHARMACIENS
— PREPARE PAR —

Pions Medical à,
Ottawa, Ontario.

Pritchard & Andrews
IKtempe#! en 

chouc. beea x.St voue Toutes faire
peu poojr dates et pourRtpiter i»s Btluen
Chèque» et tilllete en 

«vivre et en acier.
Preeeee & Soeau.lt et 

Mémorial.".
Outillage pour Reli

eurs, Rouleaux, etc.
_ K lampes en acier.

DiSPECTERtos POIDS
Ailes ches le sous-

rilTtHA. D fcf AM) RWS
OBAVKURti KH GENERAL

—He.JT8.BUB SP ABS»—

ciEinm
BARGAIN SPECIAL

Pour cette semaine

Coton épongé uni, pour 22 cts 
remplaçant avec avantage 

toute soie épongée.

500 paires de rideaux en den
telles vendues à des prix 

en bas du prix coûtant

Vente sans reserve de poles de 
toute sorte pour rideaux.

Job considérable de gants de 
soie vendus en bas du 

prix coûtant.

Vente sam réserve de Dolmans 
et de corsages pour visités 

perlés.

Voyez notre fond de Dolman 
imperméables pour demoi

selles

N. B - bi vous voulez avoir 
un habillement de bon goût 
et bien fait allez chez

DUPUIS & NOL1N

L’HOTEL ■ CUSHING

CARTES iPBOFFSSIOmiLES

M. J. GORMAN, LL.B.,
[Successeur de L A. Olivier)

Avocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

«'•!■ de* Kum Kidrnn <1 Hummvx
OTTAWA, Oht.

ARGENTA PRETER

BELCOURT & MacCRAKEN
Vvornt*. Frœnrenrw, Nul wire*. K te.

ONTARIO ET OÜEBP.O
SooiUh Ontario Chain b--n«, Ottawa, Ont.

O’GARA & REMON
AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES. R*,.
Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa, Oit

PKBH DE L’HUTKL KUH8EIO.
Martin O’Gaka, G. R. K. P. R*m

Walker, Heu au & Blaiirli. t,
AVOCA T8

No. 341 liue Elgin, Ottawa
(■N FACE DU BUS8KLL)

W.H.Walker. D. L McLean. C. A . B.a ne ne?

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Rtc.

Bureau : 19 rue Elgiu, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Scot Hah Ontario ♦'baiiibe-ra, Ottawa, O

Amit pou

m. gag&sja aasa

TA V LO U McVJHi.lt
AVOUAI, aULLltilKliK, 8TC.

— BUREAU : —
PteoltAwti Qatar lu l'hainbeni, Ottawa,’R

STtWAflT, CHHÏSltB 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agent* pour la Cour Supreme et le Parlement

Chaabres Caioo, 14 rue Meltilfe, üliswi, Oïl] -
F. H. Cnn yslkbMcLbod Stkwa

uoivaiT

VALIN * CODE
Avocate, Sollleltenrs, Etc.] .

BLOC EOAN, BUE SPABKS
vie-à-vis l’Uôlel Rufsell.

Bradley A Snow

r^K.Î^1u„Vt.8mPi.C' ‘VeC wM6«* *

GUNDRY & POWELL
Avocat*. Solliciteur*, Etc.

ACKNTB FOUR LA Uoun SUPKÊXK 
DkPAH IKMKNT8.

Bureau ; 25 rue Sharks eo face de l'Uoiel Russel
Arthur W. G unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIhUX
Avocat, Sol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suprême, le Parlement et les Dépai te- 
mente publics.

Bureau : 74$ Rue Sparks, Ottawa.

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRI
uucokatp.uk,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.
Tout ouvrage exévnté av. c soin et promn* 

tituile. "

Mme LETCH, 435 rneWellingtoa
• Age.iee pour la vente des co. sets lits 

Star Yatisi et at très genres.
Linge de corps confeiliinni sur commande

MLLK COLLIN tivrïï
un assortiment complet d’aï tides du mode 
à irès bas pi ix, 310 rue Wellington, Ottawa

JOHN KtKKIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le posage 
des appareils de chaulfage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

J. STEWART
Arpenteur provincial et ingénieur 

bureau audeesus «te la pharmacie 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, OtUwa.

civil,
Mac-

WAiM McLUN & BUN-.HET '

No. 341 NOB ELGIN, OTTAfta. 
(Devant le Russel»..

E. A. LEPROHON
AKUH ITiklCT. m

BUREAU : VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chamb e No »r

Résidence, 204 rue Daly, Ottawa
1 B PROFESSEUR GAGNON donne la 
i-J ssmté au moyen d'un REMEDE SAU
VA GE et d’uned

saU qu'il n’y a pas 
le monde sa s qu’il y ait 
herbe pour a gnèr.’r. P 
289 rue Daihousie.

ôcouverte imi.orUnte j»oar 
Galbaire. Tout le monda 

»ladie <l*na
uérison de ia

u e seu e ma
une racine 

KorSSSKUB i

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otar"
ROBINSON &« Ifî

GRAINÊTIIlBS et FLEURI8T 
Marchands de toutes semences. Jardinières 

et potagères, bouquet* de Heurs, plantes et 
tontes sortes d’ouvrage# en Hears pour céré
monies de mariage ou enterrement, une spé

î# Rue Kldraii. Ottawa,!'1”’;
M.J.ttP.CUILLEf

EPIOEK1EB
Ma de *am York « Cumbrian d

ottàWjp

New-York, 21—Vers une heure de l’après- 
violente explosion s’est produite

dans l'égoût qui se trouve au coin «le Broad
way et de la 14c rue. On pense que le gaz 
renfermé dans l’ègoût «le la 14ème rue se sont 
enflammés au contact d une lampe à alcool
«lont de* ouvriers se servaient, dans 
tranchée voisine, pour souder des tuyaux 
pour les tils électriques 
quelques passants ont «’té couverts «le botte 
et de terre, mais personne n'a été blessé.

Les ouvriers et

New-York, 28—Un steamer vient «l'ame
ner à New-York vingt-huit immigrants 
lirai>e» ; après avoir consulté le collecteur 
de la douane, le surintendant du Castle 
Garden n’a pas voulu les laisser débarquer, 
parce «ju’il ne sont venus aux Etats-Unis 
que pour mendier. Le steamer qui les a 
amenés sera probablement obligé «le les re
conduire au port d'embarquement.

I.n cravache
Kansas City, 28—Trois jeunes filles de 

Wichita (Kansas), ayant à se plaindre d’un 
nommé Prince qui avait «lit du mal d'elles, 
l’ont rejoint rlans la rue et l’on cravaché 
juwju’à ce qu’il ait demandé grâce et retiac
té tout ce qu’il avait dit.

I ntre èpnnx.
Buffalo, 26—Un cherpentier, nommé 

Kelly, qui était séparé «le sa femme depuis 
quehjue temps, s'est rendu au «lomicilc de 
cette «lcrnière et lui a 
trois coups de revolver dans la poitrine et 
le dos. Une des balles a traversé les pou
mons, et l’état de la victime est désespéré.

à bout portant

New-York, 26—On vient de pendre à San 
Antonia (Texas) 
qui avait au moins six assassinats sur la 
conscience. Bien qu'amputé «V 
MacCoy est monté avec agilité 
faud et a fait un discours d’un quart d'heuie 
pour dire «ju’il était innocent du crime pour 
lequel il mourait. Mais il a avoué avoir tué 
trois hommes dans sa vie.

lianilit nommé MacCoy,

CUMPADKIK irASSLRtSCK
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EST 18*4

B7FKAC Principal : Edifice de la Com 
g nie d’Assurance “ CITEZ 
rue 8t. Jacques, Mo >tréil.

pa-
181

DIRECTEURS :
Hon.J J. C. Abbott, 8én«itei r, Pn si-lent 

Andrew Allan, Ber., Vice-Prés dent. 
Robert Anderson, Rcr I Artb r Pr<vost,Ecr 
Alp. Desjardins, M P. I J O. Gravel, Eer.

H. Montagu Allan, Ëcr.
William Smith, s- c-trés.

G. K. Hart, gérant générv

irr - $1009,800.'CAPITAL SOUC»
Dépôt au gonvernement fé éral 122,840 V 
G, W. SEGUIN.

Sous ag-nt.
27 RUE SPARKS, OTTAWA

EDWARDS KING 
Agent de ville

AVIS SPECIAL
___ _ ----- Ayant déménagé dan# un

I”'h1 l'Itt? vaMCj hurla rue
1 dre mon^aasortiment de

!' bre et Uraaitanx 
1 prix contante.
i afin d’épargner les frais de 
I transport. Le# personne* 
'qui désirent des monu
ments trouveront avantageux de venir me faire 
une visite.

a
Atelier de Marble et Gi ill de la Cité

R. BROWN, Prop. 26 rue York

Hotel - Riendeau
Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL. MONTREAL

Cet hôtel offre au publie voyageur tootle 
confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses «le la saison, 
préparée par des cuislniers français de premier 
ordre. Repas à toute heure.

On trouvera con#tainme t A cet établisse
ment d 3 première class , des vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEPU R KIND AU,

Propriétaire-

GEORGE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,-

CLICHBÜR et MEDAILLBÜR 
*e BUE METCALFEJ

>rr nv v.i >«c<

JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu prompt!

JULIEN A CIE,
466 rue Sussex

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAUCI'SKS ET BOUDINS
En gros et en détail ehes

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

A Vendre à bon Marché
Portes et chassis, bois préparé 

viires peintes, huiles, pei .tore 
'burnilures de chaussures chez

K. WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

, moulures, 
es, cuir et

CHAS. DRSJARDINS
March nd\aAcommission, agent géné

ral d'assurance sur le feu, la vie 
et contre les esccidents

COMPAGNIES Uti PREMlERE^CLA^bll

.Ca^itui réunis au-dela de $100 000 000

Bureaux VICTORIA CHAMBhRS, vis 
à-vs les bâtisses du gouvernement, rue 
Wellington.

LES Ml ILLEURS 
QUALITES DE

TIDHriniiESr
(JE SPARKS

CHARBON
A FOURNAISE, «• Egg,” “Nut,” - Stove.’’

est le meilleur charbon mou Américin 
Charbon Extra tin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
27, me Sparks.

FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
------EN-------,

COSTUMES : - : D’HIVER

Scènes appropriées. Tout 
de première classe*

AU STUDIO DE

PITTAWAY & JARVIS
m BUE SPABKS

TIlépbM* NI

EDITION COMPLETE
JT ------ET-------

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR—

OTTAwTriirKS , 1889

J»BIX OB'.centg
— BS VENTE CHEZ —

P. C.
Rue S um*x

CONDITIONS DU JOURIIL

PXYABLM d’aVANOKL’AiWSMVKKT 1ST
Sdltlon 
K dtion

00$4.qunti.lieou-) (par an) . 
hebdomadaire “ 00

.« Troie inbertiene par eemame.. o0 06 
0 07

“ Une

.«.■.o.—,”_,s“;aKr-"**e eb~‘""
L DI 26 AOUT 1889

ECHOS BU JOUR
Non félicitaeioue à l’Interprète qui vient 

d'entrer dan# sa quatrième aniu 1

l’amiral anglaisL* Chronicle annonce que
déjeuner dansant. Qu’est-ce qUedounera un 

>e que çaï

M. Poupore, député de Pontiac, à 1» lu 
gUlature, c»t à Quéliec, au sujet delà vente 
d'un immense radeau de pin, qui est dans 

en «les foulons

L* Presse reçoit une lettre d’un constable
de Montréal, nous disant que si se#

n'asercent ju« plu. do .urv.ill.no. au 
le dimanche,sujet de la vente «le la 

c'est qu'ils ne sont pas assez payé# pour les 
coups qu’ils sont exjmsés à rtcovoir.

ooisson

I«es amateurs «l’annonces remarquable* fe 
ront bien «le conserver celle-ci que 
extrayons «le l'Electeur:

ON DEMANDE 
Un jeun* cheval Canadien-Franç ais,

complètement dompté
AGENCE CENTRALE

Au moment oit la ligue dite des Droits 
Egaux demande, sous prétexte 4e loyauté h 
la couronne britannique, U proscription de 
la langue française et de la religion vatho- 
Hque, le gouvernement anglais «le e 
Maurice vient avec l’assentiment «lu gou
vernement impérial, «le rétablir le français 

langue officielle «le la colonie.

On a repris à Montréal le travail «l'orga
nisation de la compagnie qui «loit entrepren
dre «le donner h Montréal «les expositions 
annuelles permanentes à l’instar «les expo
sitions de Toronto, Buffalo, Détroit, Saint- 
Louis, Minneapolis et autres grandes villes 
des Etats-Unis 
nisation sera complétée cette année et que 
l’année prochaine, Montréal aura unegramle 
exhibition provinciale.|

On esjière «jue cette orga

M. le Recorder de Montigny a intenté 
action de $200 contre le M'rtnm pour

avoir publié un article lil>elleux.
Il y a «juehjue temps un individu était 

arrêté et condamné à $1 jxmr avoir obstrué
Or lele trottoir sur la place l’iiillipps 

Witness dit que si “ cet homme eut été un 
catholique le reconler ne l’aurait pas cou- 

Mais c’est un protestant et cettedamné
raison étaitsuflisante jwur que l'ex-zouave 
pontifical lui imposât une amende.”

C’est un grand malheur, dit la Presse, «le 
n’étre pas catholujue ultramontain, A lu 
façon des Trudel et des Tanlivcl ; mais 
c’est un grand bonheur et une grande conso
lation que d’être catholujue comme on l’est à 
Rome, comme on l'est chez les évêques en 
communion avec Rome.

Cette tlemière église est la vraie, la seule 
infaillible, elle est bâtie sur Pierre 
tre est la petite, l’infime, la fielleuse, la
fausse ; elle repose

On s’occupe beaucoup dans les cercles ca
tholiques de la question de savoir si l’évê
que Walsh va accepter la charge «l’archevès 
que de Toronto, qui lui a été offerte 
s’est déjà écoulé quelques semaine* depuis 
que J’évêque Walsh a reçu de Rome l'ftiti. 
niatiou qu’il était nommé archevêque et 
jusqu'à présent jms un mot n’a été dit (K>ur 
révéler son consentement «l’accejJter cette

II

La comjtagnie du Grand-Tronc, j»arait-il, 
projette un chemin de fer entre Ednmnds- 
ton et Moncton, en ligne droite, la distance 
nu serait que de 175 milice.

Cette puissante corporation ambitionne 
d’avoir des débouches dans les provinces ma
ritimes, tout comme le Pacifique Canadien 
el,I en juger j»r le fait que des ingénieurs 
sont à faire une exploration «les lieux, ou 
serait porté à croire qu'elle les aura sous

Les effets de l’Exjiosition.
Pendant le mois «le juillet, le trafic «les 

voyageurs avec l’Angleterre a été de 82,124 
dont 40,469 vià Calais-Douvres ; 31,206 viâ 
Dieppe-Newhaven i 10,449 vià Boulogne- 
Folkestone.

Le trafic des sept premiers mois de cette 
année a été de 300,007 passagers, dont 174, 
170 viâ Calais-Douvres ; 80,247 viâ Dieppe- 
Newhaven ; 59,590 viâ Boulogne Folkesto
ne ; ces chiffres sont en augmentation de 
81,600 passagers sur la période correspon
dante de 1888.

Quelle victoire T s'écrie le Figaro, en résu
mant toutes les splendeurs de l’Exposition.

“ Oui oette exposition est une victoire 
française, la première que 
portée depuis vingt ans, et la plus enviable 
que nous puissions remjxtrter, parce Iqu’elle 
nous a rendu la confiance en nous-mêmes, 
qui est le gage de toutes les autres.

“ Quand 1a France, essentiellement im
pressionnable et nerveuse, éprouve le dé
couragement, elle n’est capable de rien ; 
mais dès qu’elle a retrouvé le sentiment de 
sa force et de eon génie, elle redevient ca
pable de tout ; et c’est précisément la dispo
sition d’âme que lui a donnée le spectacle 
de son Exposition grandiose. Elle a vu au 
Champ de Mare, comme dans un miroir, 
tout ce qu’elle avait encore de jeunesse' et 
de virilité ; elle a compris tout ce qu’elle 
pouvait encore espérer dans l’avenir, et elle 
l’attend désormais jjyçç gfle tranquillité

nous ayons rem-

Ht»!

Heureu-c rtains pamphlets!, 
se.lient, ce ne sont point là les pu
blications les plus répandues.

DEPECHES DU SOIR
(Strsice Spécial)

l's« pluie de crapauds
Paris, 2*—Saint-Pierre-d'Alligsy (Savoie) 

a été témoin d’un phénomène métèorologiijne 
assez singulier, quoiqu'il ait été connu de 
tons tempe.

A la Lumliée de la nuit, après une journée 
brumeuse et une temjiératiire très lourde un 
orage s’est abattu, jjendant quelques minutes 
seulement, sur la région nord-ouest 
de la ville et, à £un coup de tonnerre, a 
succédé soudain une averse mélangée de 
petit* crajMkuds, en si grand nombre que le 
sol du chemin était couvert de ces batraciens 
vivante.

Le lendemain matin, à l'aube «lu jour, la 
place dite de (Vers la (Tiajielle) en était 
encore jonchée.

(.'hose curieuse, les crajtauds étaient tous 
de même taille et de grosseur à peu près 
égale à une pièce de «leux francs.

Le m< a 1ère de Hoboken
New-York—La police de Hoboken est 

tout occujtée à tâcher «l’élucider le mystère 
assassinat commis dansqui eiivelo|>pc 

cette localité.
On a trouvé vers quatre heures du 

au milieu d’un bouquet d’arbres, derrière la 
grande estra«le du Sehuesen Park, àUnion 
Hill, le corps «l’un inconnu «jui a été étranglé 
comme l’a dt'

«tin,

tré depuis l’enquête médP 
cale. Le terrain piétiné, des branches cou

les vêtements du défuntpées,
lambeau, tout en un mot indique qu’il y a 

lutte terrible. Le vol a étédû avoir
•un doute le mobile du crime, car 

toutes les jwehesde la victime étaient retour
nées ou même conjiées. Le défunt dont il 

j>a# encore été possible d’établir l’identité 
était un jeune homme de vingt-cinq anF> 
convenablement vêtu et qui était j>rol|»ble- 
ment allé à quelque pique-nique au Schuetzen 
Park,

Aucun effort ne 
d’élucider ce lugubre mystère ; mais jusqu’à 

présent, toutes les recherches auxquelles ou 
s’est livré out abouti à aucun résultat.

éjiargné jiour tâcher

Le site de l'ExposlIloa

New-York, 26—Voici les terrains [jour 
l’exposition de 1892 dont il a été question, 
quitte à choisir le meilleur : Port Morris, 
situé au jw>int de jonction de la rivière de 
Harlem avec le Sound, puis Van Cortland 
Park, au nord «le la rivière de Harlem ; puis 
le Prospect Park, à Brooklyn ; Staten Island 
Pelham Bay Park, Iuwood.

Tué par son Ills
Jefferson, 26—Un lamentable accident de 

chasse a eu lieu près d’Eldora (Iowa). M. 
L. F. WMiner, jirésident et principal pro
priétaire de la Hardin County Bank, a été 
tué accidentellement d’un coup de fnsil par 
son fila unique, George, âgé de 23 ans, avec 
lequel il chassait.

Par Jalousie
Chicago, 26—Dans un accès «le furie, cau

sé probablement jiar la jalousie, un nommé 
Emmanuel BroOks, a mortellement blessé 
sa femme à «mu 
ensuite deux t. 
le meurtrie%n’ayant pas réussi à se tuer sur 
le coup, il est allé se jeter dans la rivière 
Ohio et s’est noyé

de revolver et s’est tiré 
«lans la têts. Cependant

Scranton, 28—John Rouse, un viellard 
de soixante et onze ans, pris en flagrant dé
lit «le viol, à Carhondale (Pennsylvanie), 
sur la jiersonne «1 
a été arrêté et écroué dans la prison «lu 
comté. Ce misérable pourrait bien être lyn
ché une «le ces nuits.

petite fille «le dix ans,

Le feu krl"«u
Philadelphie, 26— Une explosion de feu 

grisou s’est produite hier matin vers dix 
heures, à Olyphant, près «le Scranton (Penn- 
sylvonie), clans une «les mines de la Dela
ware an«l Hudson Canal Company Le di
recteur «les mines, M, Andrew Nicol, et 
quatre ouvriers ont été tués6tï mortellement 
blessés.

ünleâde manque
New-York, 26—James Bayle, un jeune 

homme de vingt-neuf ans, a essayé de se 
donner la mort en sautant dans la rivière du 
haut du pont de Harlem. Il ne s'est fait 
d'ailleurs aucun mal ; mais il a été arrêté 
sous l'accusation «le tentative de suicide et 
écroué en attendant son procès, à défaut de 
$2,000 de caution.

N*afrsc«
Milwaukee, 26—Un yacht de plaisance, 

le Celt, à l>ord duquel M. et Mme Benstir et 
K. Rodman, tl’Askland (Wisconsin), fai-

excursion, a sombré à «juiuze mè
tres au large d’Iele Royale, dans le lac Su- 
Jfèrieur. Une voie d'eau s’est pro«hiite 
presque subitement, et le yacht a coulé en 
moins de quinze minutes, de sorte que ses 
occupante ont eu à peine le temj» de descen
dre dans une embarcation de sauvetage. 
Mais ils n’étaient pas au bout de leurs pei
nes pour cela, car l’endroit oû il se trou
vaient est très peu fréquenté jw les bateaux 
qui sillonnent le lac. Après être restée plu
sieurs jours sur leur frêle emliarcatiou, pres
que sans provisions et exposés aux inteinpé- 
périee, les naufragée ont été enfin rencon
trée au large d’Otter Island par le bateau à 
vapeur Samuel Mother, qui les a receuillie et 
conduite sains et saufs à Sault-Sainte-Marie 
(Michigan).

Be I y bcIi se ■
Danton», 26—On a trouvé pendu à un 

arbre, près de Luccalena (Mieeissipi), le 
corps d’un nègre nommé Sherman Lewis. Le 
défunt avait été évidemment lynché car 
une pancarte portant l’inscription suivante 
était éjxingiée à 
le crime dont il éuit accusé." Lewis était 
fortement soupçonné depuis 
outragé une jeune femme blanche de la ré
gion, de l’avoir 
suite son corps dans un puits. On suppose 
qu o’eet de ce crime qu’U s’est avoué cou- 
ptbfo ayant d’êirs lynohé.

Mm

vêtements : “Il a avoué

an d’avoir

née et d’avoir jeté en.

LE JOURNALISME
(Première partie)

Ce qui suit a été écrit en Frartce mail 
Canada. Noua le reproduisons pour comp 
écrit de samedi

s'applique au 
îpleter notre

Nous entrons dans une période 
électorale qui sera, sans doute, par
mi les plus violentés et les plus dé
cisives de notre histoire. La presse 
est appelée à y jouer un grand rôle. 
Saura-t-elle comprendre son devoir? 
Depuis assez longtemps, des habitu
des fâcheuses se sont introduites 
dans une profession qui peut être 
comptée parmi les plus nobles, lors
qu’elle est exercée dignement.

Pourquoi faut-il que certains pu
blicistes se soien appliqués 
honorer la presse et à compromettre 
les précieuses libertés si vaillam
ment et si péniblement gagnées ? 

Ne cherchez pas les convictions 
beaucoup de journalistes d’au-

à dés-

jourd'hui. Ce sont des mercenaires, 
des spadassins de la plume, que l’on 
paie plus ou moins bien pour ac
complir un me fa t plus ou moins 
noir. Ils sont chargés d'exècuUr 
tel ou tel personnage gênant pour 
leur patron : afin de mériter la 
somme, ils sont résolus à tout. L’in
jure, la calomnie, la diffamai.on, 
n’ont point, pour eux, de ressources 
cachées. Us s’embusquent, se ren
seignent, et préparent des hottes se
crètes ; ils se colleteraient au be
soin, et, si la plume et le journal ne 
suffisaient pas, ils en viendraient 
volontiers aux voies de fait, surtout 
si cela devait leur rapporter davan
tage.

Il n’y a que trop de journaux, à 
présent, où ces mœurs soient ré
pandues et s’affichent sans vergo, 
gue.

Certes, ce ne sont point les vieilles 
et solides maisons, celles qui ont 
établi la puissance de la presse et
lui ont conquis ses libertés qu 
Dissent de tels exemples. Mais com
bien de feuilles éphémères, destinées 
à une œuvre aussi courte que mau
vaise, gâtent et déconcidèrent le 
métier ! Le personnel de ces entre- 

u avouables est recruté au 
Où commence le journa

liste et où finit il ? Dans les mi 
lieux honnêtes, on aime assez à se 
représenter les journalistes comme 
de f rt mauvais sujets. On leur 
reproche leur manque d’ordre, de 
coud ite et d’économie, parfois mê
me de délicatesse. Il faut bien se 
garder pourtant de juger les vrais 
journalistes d’après quelque bohè
mes, publicistes de rencontre, 
compromettent un profession à 
quelle ils n’appartiennent que soi 
disant la plupart du temps.

Il y a, dans le journalisme, beau
coup d’honorables pères de familles, 
d’hommes soucieux de leur respec 
tabilité privée, qui vivent largement 
de leur travail, et qui sous le rap
port île la correction et de la di- 
gnité, i

serait m

prises pe 
hasard.

T"

l’ont assurément rien à en- 
Seulement, oupersonne

alavsé de leur proposer cer
taines besognes, qu’acceptent pour
tant tous les jours de prétendus con-

Vous me direz que la moralité 
d’un publiciste doit s’évaluer d’après 
ce qu’il écrit, et qui s’adresse à tout 
le monde, et non point d’après ce 
qu il fai’, et qui ne regarde que lui-

Mais au g- ure de vie correspond, 
pre que toujours, le genre d’écrits 
Il faut être tombe ass«iz bas, ce sem
ble, pour consentir à diffamer quoti
diennement des homme, dont on 
commit la moralité et les services.

De nos temps on a essayé, 
sa e encore île dégra or la près e 
Quand donc réagira Uon contre une

douce
relèvement de la i russe, qu’on a 

justement appelé- “le quatrième 
pouvoir”. Tel journalisme, tel pu
blic. La réciproque e t d’ailleurs

Le journal sme n’e f-il pas une des 
institutions les j lus caractéristiques 
d’un temps tomme le nôtre ? L’ac
tualité nous • nvironne, nous absor
be, nous écra-c. Les lettres, pas plus 
que la politique, ne sont rest es 
dans le calme domaine des fort s 
études et ries hautes pensées. Elles 
ont perdu leur car ctère désintéres- 

phi'OTO bique, les larges horij 
zou-, «es vues d’en-emble, et jettent 
leurs productions hâtives au tumul
te du prés nt, non aux échos de l’a
venir Un néglige la nourr ture 
saine et puissante d’àutrefov ; on 
étudie mal, et le fond manque Le 
succès allèche, enivre, » t cette ivr- s- 
se, à force d’être tapageuse, f it ou- 
h ier quYlle est éphémère. On se 
hâte, on se pousre, on s’évertue

ti ompette discordante éparpi 
l’air cent réputations à la To

prompte e« ans i fatale d-ca- 
v Tout le monde oet intéressé

an îver a souiller son nom à 
de la renommée, dont la 

lie dans
■pe is, rem

placés immédiatement par cent au
tres Notez que le journa iame a 
“industrialisé” la pensée. Il est donc 
la plus parfai e, la plus significative 
expression du notre époque indu - 
trielle et de notre existence au jour 
le jour.

Ma s, par cela même, il représen- 
t une force considérable. La presse 
pér odique a fait prendre au p 
î’hab:tude, pas ée désormais à 
de seconde nature, de nourr. r quoti
diennement sou esprit et non p ut 
seulement son es’omac. Ce besoin 
d’alimentation intellectuelle, très 
impérieux aujourd’hui et presque 
ignoré jadis, marque une évolution 
des plus profondes dan • le temp ra
ment public. Le journalisme, en 
outre, étant une in ustrie qui s’a- 
dresse à l’e-prt, son ex feus on doit 
être en rai on directe de l’activité 
cérébrale etd s progrès d’un peuple 
Avant que le joumali me y ait plei
nement conquis ses libertés et pris 
son entier devedoppei 
saurait connaître toutes 
ces de l’espri d’une nation.

C es1, d’après les jouru ux fran
çais que l’on apprécie,au dehors, no
tre patrie. Quelle idée peuvent donc 
s’eu faire les étrangers <jui lisent

uple
l’état

ment on ne 
les ressou r.

r 9=5

LUNDI 26 AOUT 188»

U
N

E V
ISITE EST SO

LLIC
ITEE.U

N
E V

IS
U

 B
 ES

T 
SO

LL
IC

IT
E»

—
P.

 I.
 CH

A
B

O
T S

 CI
E.

—
TA

IL
LE

U
R

S F
A

SH
IO

N
A

BL
ES



fausee clef et sont entree dsns Is rnsieon 
et mis toutes les srgentories prie d'un 
chsssis qu'ils ont pris ls priosution de lsiseer 
ouvert et ont décampé ensuite srec l'inten
tion de revenir le soir. Msis, le jeune Peter- 
son s eu vent de l'affaire quand il est rent ri 
à ls msison le soir et il s demandé à M. 
Shillington de vouloir bien psseer ls nuit 
svec lui, ce qui fut swept*.

Vers trois heures du mstin, nos deux 
jeunes gens entendirent une conversation à 
voix basse, su dehors et He s'appelaient à 
descendre quand le chien de la maison à 
commencer à donner la chasse aux voleurs 
qui ont disparus bientôt dans les pilles de 
bois. Le chien est rest* maître d'une partie 
du fessier de l’un des maraudeurs.

ATTENTION IOttawa Un Jour Seulement LA PLUS

Grande Manufacture
BALANCES

ANNONOB SPECIALE

Nous avons fait 
la compagnie du Dr H. J 
pub ié un "Trait* sur les maladies d 
val" qui donnent droit à nos abonnés de 
m- 'Nüir gtalis un oivmp'aire de ce travail 
de mérite. Vous n'aVvz qu'à envoyer votre 
u 'rosse avec un timbre de poste de deux 
i vulins au i r H. J . K n la II Go , Knosburgh 
Kalb, Vt. (le bvre est maintenant reconnu 

ite, il irai 
val, ainsi que u _ .

PI 19 de qu 
du

ce qui n a jamais et* at- 
aucun-.i publicatton 

detenus. Noua soai-

des sriangements avec 
Kendall28-AOUT MERCREDI-28

CANADA
AB ma 4e lue «intervals psi 4eP.T BARNUM BALANCKRALaNCKte sur toutes les 

le cunlirme ta

dam* les

etuume 
roaia 'ies du che Avente phé* om-nab* 
lions d'exerrplairee ont été von

ers dix aus 
teint ni svriwwe jar 
dans I# môme espace 
mes vonv meus que tous noa abonnés *u- 
préeiéront cet ou vi agi*.et seront contents «le 

i procur T ce livre si utile, 
ni application pour ce ' Traité", 

iiro de met t ouner le nom de 
LIS CANADA. < ette offre est 

m-'iit pour q-tel jue« l-*mps.

Le plus Grand Cirque de l'Univers.
Le plus Grand Cirque de Londres.

<1BALANCK BALANCK
A

Avant-hier le fila cadet de M. Michel Ca- 
dieux d’Alfred est tomb* du haut d'une 
charge «le grain.

La voiture lui a pass* sur le corps. Il a eu 
le bras droit complètement casse par la moi 
tié, et la roue lui a enlevé une partie «le ls 
chevelure.

Le cuir chevelu est en partie enlevé et le 
crâne mis a nue.

AI mix oir >e 
Kn ramai 

il est nécesea
Vitrines ^exposition améliorée* («S’Aow 

Cases), Tiroirs à argent.
journal 
e soul-inHIPPODROME OLYMPIQUE DE PARIS

2 Menageries, 8 Cirques, Muséums, Aquarium, Exhibition dos Chevaux, NOUVELLES LOCAL FS
CARAVANE REELLE de MAIRES SAUVAGES et FANTASTIQUES

15 -- Nouveaux spectacles reunis dans Un -- 15

«tenleniaa et Outils «le Howefcere

K'Mtlrwmer Atr\
lien, No ‘JtWV rue Ikilhousii 

i|H-h film-lux's et cntli 
qu'il y a de plus nouveau 
tenturoe dv chambres, «‘l« 
li'phoiiiqiu- No ,">88.

:t hoit«>«4 «** Titni-iln, 
Maloney. Ill, rue H«-nt.

trouverez cher. MI. Alphonse du 
i>, entrepreneur de 
«aunu-ur, tout ce 
en fait de oervueils 

Vonnectlon te
C. Wilson * FilsApprovisionnement 4e eharboa

Les contrats pour approvisionnement de 
charbon pour les édifices publics dans.les 
diffrentes villes du Dominion ont été accor
dée comme suit 
meron, Fraléricton, N. B.—James Tiblitts, 
Wocxlstock—C. D. Hale A Co., Sorel—H. 
C. Char land & Cie., Trois-Rivières—G. 
Marchand, Québec—Madden & Ellis, Lon
don—J. Mahon A Son et I). Daly A Son, 
Winniypeg—Dom.C. A C.T. Co. et North. 
C, & T. Co.

IB, HÜE KKIXANADB, 16
TORONTU, 0*1

La plus merveilleuse et la plus considérable dit toutes les

EXHIBITIONS du MONDE ENTIER 
Reorganises et perfectionnes complètement nouvelle

|H>wr RA «-«-nie.
Montréal—Geo. N. Ca-

FUS
0\ DLMANDB

pouvant tu M-igner lu 
franvsi*- vl l’anglais dan* ,e vi.Ugo do M . 
cliat.ie’s-Ville,

S mlivkk rà HECTOR I, A POINTE, 
Mé«'hinlv'tt-Ville, Ont

Une institutriceINSURPASSABLE EN NOMBRE ET EN GRANDEUR
!!a.uXm' } f-»1 P»**»*-CAPITAL, . $3,000,000

DEPENSES quotidiennes, $6,800 | J. A.
P. T

AUX TOURISTES
Acquisition Desirable2 Représentations chaque jour, 1 après-nvdi à 2 lus. Lv soir A 8 Itrs.

Portes ouvertes 1 hr. avant la représentation.

Afin d’accommoder ceux qui désirent éviter la foule au Wacou des bil
lets, on a établi un bureau chez M. J. L Orme A Fils, magasin de musique 
No. 113 Rue Sparks où on pourra retou r des sièges r serves au prix régu
lier et des billets d’admission moyennant une avance minime, le tour tie la 
représentation.

Le chemin de 1er
Un commencement «l'incendie a eu lieu 

same«li â la Pharmacie Savard. Heureuse
ment le feu à pu être éteint presqu’immé, 
diatement, les dommages sent évalués à une 
cinquantaine de piaetres.

Lu compagi 
DKGA” »*ti lin

,l«i ( aiiadiom n «lo Vin •' lit l 
ni l.i néce* il** d’avor un rca 

taiirunt eu ««niimuuication avec leur sue 
•‘■tir Rie d'Ottawa (pour le» «luniu» «it 
sieur») a garni, av e heu 

ni mi ceml'm ■ • t ù la cornu 
iqti" * 11 «lu | «Mit 
leur pr.'pruMi 
linglon.

CANADA ATLANTIC”
Appelle l'attention de* gêna sur 
fort aux tourist-», qui quittent O 
4? I r.A Rteursion chaque samedi an 06» 
qpletAV tenu, les Cèdr-s et Itavides des 

der, « t le lac hi Fia 
11t. Char spécial aux excursion

Ottawa à Hou r's Point et retour, 
.Vfv y compris la pension â l'hôtel 
dior et bon pour quitter le samedi et re- 
r le lundi.

le tarif of-
ttawa.1 p d égard 

îo-lité île M-H 
0, a grandi chambre, 
co 11 di’s ru e K,gin ni 
p ui mi proem ci , à la 

ouïes « s|i«-i;nb et de pie-
!.â"rô 111,'iiiH ilanePlusieurs personnes trie dévouée ont 

travaillé hiér et aujourd'hui pour retrouver 
le corps de l'infortuné Eug. Dion, mais sans 
succès.

leJStWoEXCURSION A BAS PRIX SUR TOUS LES CHEMINS DE FER
Exhibera à Trois*-Rlrleres, le 

*• frt RrorkrWe, le — Cit e 
v 2 Sepu 

«l'un service 
tuiïilir, la
te» autres eocesHoin s 1 ropi 
public s- roui fournis à nos prix rô mit».

onijagnle -'o vin llo- 
ei lus Moilltiu 

Iriltieux et «dgars

$(>.11027 Août 
2!) Août

ü.oo Ki
sur situé à la 1 
meilleur de New-Y 
pèche et do plaisir.

i W 1 Ottawa à Hou 
w l •VV y connu i* le v

•le sera ouvoiloau public, Lumlt, 
mlirc. In oubinier fran ai», aidé

pètent aura la charge «le la 
c d'Iiahilt » awa â House's Point et reteur, 

1 iKiur ;to jour". (.’hôtel Wtnd- 
10 «• lu lue ('hamplaiii e»t le 

ork nord. Mon lieu de

Les funérailles de madame Duquel ont eu 
lieu ce matin au milieu «l'un vaste concours 
«le parents et d’amis. Les porteurs étaient 
MM. A. Bureau,W, Renaud, A. Belleau; J. 
G. Barrette,O. Lévcillé et A. Dcault,

isluint lo
» gan.oi 
n s A 1 alMerveilleuse Representation par les Tribus du Desert Sahara.

Les veilles de ia * 
-b gu si nt 1 n jounin 
n 9 «lu vin , 
sont loujoiii

Scènes réelles de CA HA VA y RS do de Mauresque* saut ages.
Filles charmantes et /> 4 NSETSES d’Algév e.
Tribus de RKDOU1NS errants ,moitié civilisés.
Troupe phénoménale do J A VOIS A ! S habiles.
380 spécimens rares, dans la grande exhibition de ('il CVA UX. 
Zèbres, Autruches, G rafes, Hippopotames, et toutes sortes d’animaux

ira qua 1- 
im porté»

stock, on gru» et 011 dot ill. 
•lo fitmlllo, 1 nu epci iubtô. Tou»

« 8 90 l l'XÔl
L# sa I lus •' Huli-gu 

« lit a » I été 1

nt et retour, 
à travel» le

KMitet Burlington, av.c pension au^Wmd- 
ror d» Rouse's Point, bon pour trois jours 
seulement.
4‘J Kl! Ottawa à Montréal « t retour cha- 
qptl.i/V que sa» edi via CTitcau I uiidiuir.

M'» 1 «vv y compris le voyage 
lac Champlain, jusqu'à Plat 
K*ntet Burlington, av,«- pen»i

MM. Smith et Riopellc doivent partir 
«lemain pour South River, afin d’examiner 
leur limite à bois et faire les préparatif» né
cessaires pour la confection de 200,000 pieds 
de bois carré.

- prom, lenient.
' (sur o pian Kuro- 
rououvdlées ut sont 
Toi s les me*>leurs

q i xihiunl la cupitalo los t cuveront liés 
comfortables 11 tiv» tran«|inll«>s |**l nt à pro- 
X.nii c «lu /tolfiiu Club.— Telephone No. 184.

21a. j 2s.

domntés. niant ouvertes
le» vapeurs de la compagn'e Richelieu et 
Ontario, et letcur via le Pacifique Uanadien 
de Montréal à Ottawa. Os billets ne sont 
hors que pour le» irams quittant Ottawa à 
1.20 hr n.m. et quittant Montréal pou 
nlr t ar le 0. 1‘. R. à 10 lira a. m. dim 
Communies*ions faites disque jou 
le dimanche elle lundi, avec le» vape 

et On*ario,

<10 intrépides ACTEURS.
50 A HTICTjRn AERlRNS, renommés et audacieux 
Au moins 20 boutions pantominiques.
Tente noir renfermant 40 1LLUSÏIONS vivantes et surnaturel'es. K•«■r 4e pelle#

(Présnlenoe du juge O'Gâra)
Ver, maison de prostitution et 
1, habituée de cette maison,

«iii nkih: iei
roules— four le« b

MHS untie les hùuior
Jennie Raf 

Antonin Noë., 
renvoyéys à de

Rol>ert Pudney, larcin, remis à jeudi, 
vol d’une livre et «le 
é By, une semaine

internes
u guérison ne mm

la compagnie Richelieu 
ton* les points d» l'est.

Millet» pour loule* les place» d'eau sur 
I’Intercolonial et tous b-s poin • des Ktats 
Unis. Billets et tshle «l'Iimi «>« an hures# 
de billets ue In couipsgiro* 24 rue Nparkf 
Bloc Russell. Bagage étiqueté pour tous ".et 
pointe et peiné en transi' aux nuance.

PKItüY M. TO BD,
8 KBBH, Agent g néral des passager

Agent des passager» de la ville,
^34 rue 8p rk».

Lexternes
«le «e produire ai ri» quelque ap) 

uni h umr.miloa avea écoulem 
i.e du sang, demande/ la Nuppos 
mi». Hemmle «il prév ntll suis, 
du/, tous It» pharmacien».

ique jttinai» 
pplica lions, 

eut luter- 
sitolre Pi- 
lin vente

Patrick Conway,
«1e !>euf au march 
prison.

Jos Faubert, vol au quai de la reine, re 
mie à samedi.

'"de

PENSIONNATWm. Stanley, ivresse, $2 et SL 
Alfred Jouberville, et Kelly, ivresse et 

«léeorde, $4 et 82 chacun.
Mary Ann O’Brien, aaant$l.
Caroline Lapointe, aeeut 81.
Lizzie Lanahan, aesant renvoyée.
Wm. Britt, insutee, 81.

SIEURS de Ste. ANNE NOVVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOEAS

$1.00 par jour
8t. CYPRIEN, P. Q.

Y"PRIKN, fond, 
la Communauté

ouvrirent cure 
x. Cette maison

ut confié ii
1 K COU' 
IvlHÔT, f
Su-tir» du St« 
t-lasHu» dan» I' 
consumée pin

mCOURRIER DE HULL
animus en 1886,

à quatre 
et en «rom

> iüh'lî
Halle du Billard, Salon «lu Bai blur el Bus 

tuuranl unuoxé.
iliquu cou 
45 picil»,

0 hygiénique
de toutes sortes, cette maison 1 
aveu le» plu» «ionsidérablee de notre 

ilagu de» plus 
bien éclaires

agréable, la pu • 
nrablo à la santé

1 d'éilucation renferme tout ce qui 
1er les jeunes personnes aux vertus 

connaissance*convenables à leur sexe, 
ale attention est donnée à l'enseigne- 
_ français et «le l'anglais. Lu gouver- 
est maternel, la suiveiljanue contl- 
t la santé l'objet des soins les plus

d» xNouvelle Invention rTlANn nr who moorish, warrioi.î» A CFirmin Richard, maître plâtreur, vient 
faire a«ihérer le

Knmo5iU s

province. .Système 
|M'rfeetionnés, Halle 
et bien a«'*ris, et<

Iai site ltii-méi 
ret«; de l’air «les 
des élèves.

jMuit lorin

ment «fu 
nemciit

assidus.
L’année scolaire commence le 3 Septembre

MUSEUMS. RemplisJdeEcuriofiités vivantes. 
MENAGERIES. 2 tentes remplies de rares animaux sauvages. 
HIPPODROME- Courses et combats de POIympique Parisien 
P a VILLON. Remplis du deux troupeaux d’Êléphants.
AQUA R UM Phoques instruits, ga'ants et autres animaux. 
LOGES O' < FRIES. 7 grandes cages d’animaux sauvages cl 

dompteur à l’intérieur
O YMNASiES. Intrépides et merveilleux.
SA.L/2EUHS. Prodigieux et nombreux.
3 CIRQUES. Complets dans 3 SON OS.
Jeux athlétiques, extraordinaires, gymnastiques,‘,Et

TRES R T. EVES.
PARADE. Sans précédents. SPECTACLE extraordinaire dans 

les rues à 9 hrs. A. M. le jour de l’exhibition.

de trouvea un moyen de 
mor ier aux mûrs sans le secour des lattes 
ou autres matériaux que l’on considérait au
paravant indispensables dans la coafection 
«les endtits. Ce procédé n’est connu que de 
l’inventeur qui doit demander un brevet. 
Le mortier se pose immédiatement

Hall# à Dîner Spa<-ieu»e.

es, dortoirs 30 Jolie» otmmbroK à « oucher.

me est très 
plus fav Une en liée prlncijale et deux mitées 

pi 1 vée.s.
U

planche brute du lambrissage et il y adhère à 
perfection, faisant un mûr plus uni qu’avec 
les autres procédés et ayant aussi l’avantage 

r. Nous avons vu un

Eclairé par la lumii; e électrique incaa- 
«letccnto,

, sur TU ISA-
$i.00 PAR JOURde ne par crev 

échantillon de l’ouvrage, ét nous avons été 
étonné de voir les résultats obtenus avec le NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

loin des rues Klilenu el Nicholes
- - PROPS! ÉTAIS»

mortier «jue l’inventeur peut colorer à sa 
guise et qui peut être posé au dehors comme 
au «iedans des bâtisses. Admission generale aui 15 Exhibitions - - 

Enfants au-dessous de 9 Ans. . . . . . . . . . . . . . .
50 Cents 
25 Cents

Meut h nrwnt Bodega ouvre le
L. LABERCE -baril de cette 

matière il y a un an, et il trouee qu’elle à 
l’avantage de ne pas sécher, comme le fait 
le mortier ordinaire au cours de sa prépa-

Cette invention est destinée à occuper 
une place importante parmi les matériaux à 
constructions, par la grande économie quelle 
entraîne à sa suite.

M. Richard a préparé
I# KewtiMirant Bode*e onvre le 2er. 
egilenibre.

lîCISE DESJARDINS
Le Dr. Church de Hull a été nommé par 

la compagnie du chemin de fer de la Oati- 
neou, médecin sur la section du chemin que 
l’on construit actuellement.

On a macadamisé à neuf une bonne partie 
«lu chemin d’Aylmer, et en construit actuel
lement "deux canaux d’égoutement chaque 
cêté de cette route.

^lir*..Poaer;*.MM4, 2*4, rue
204, Hun _ Dalbouéik 

Marchand de Cigares [choisie, Tabac*, 
l'ifies, etc.

Salon «le barbier— coiffeur au No. 250, 
rue Dallioûbio.

NT L« patronage public est sollicité "W*

éOMPAtifltlK l»KW «Il A MW t'KH Al El* 
D’OTTAWA

• * nouvelle ligne KoeklUTe eel mal*, 
tenant ouverte Pris de pawage. delà 
ville, ad ni lew n eenl*. enfante * et».

Prenesdew bill* I» de transfert. l.ee 
< harwM.nl . n opérai Ion «le *.;«#>» m., A 
12 lire. a. m., el de 1 hr. p. «n., a e.so hrs.

S
d«-li«-l# » le pain deTnrnbnll Kroe., 2M

GM recevra n ce Bureau 
U di, le 13 Septembre,
■ion» each, té' *, ««Iru-Hoes su 
av« c la roue .1 iptiori'■ Soumission pour lo 
Bureau d«-l’oste, etc., de Lacbinc, One.’ 
pour les divers trava ’x do la const'action 
d'un bureau «le potte, «te., à Lachine Que.

I.*s dévisseront visible» au Uéparteatint 
dm Travaux l’ublics, a Ottawa, ainsi qu’au 
bureau «le la (Corporation, La' hin *. à par- 
t-r «le Vendreili, le Tl Août. 1889, et l’on re 
prendra «;n consideration «pie le* 
s ion laite» sur b s f. rm rie» 
l'on fournira et *ign« c» 
soumissionnaire .

Ghaque soumission devra être accompa
gnée d'un chèque de banqi e acetpli, tgal à 
cinq pour cent du montant qui y r.tt inter 
payable à l'ordre «le 1 In norabl 
de* travaux publics. O chè 
que si I adjuilica aire refuse 
contrat, après ooliffcaiion, 

pas int gralemeut ; il 
lisiioi n'est pas accepb-e.

Le déi» tément ne s'engaf 
center la plus basie ni aucune

i, jusqu à Vendre 
1889. del so miis- 

goé Rnlnursnt Bodega onvre

rre granulé, »j de I* livre. *w 
l>r«m.7et demi* ««-nl»l* livre. H a lot» 
111 ru* H en!.Les scieries Eddy ont céssé leurs opéra

tions de nuit samedi soir.
M. Joshua Wright, a remporté le premier 

prix au concours de tir samedi «lemier à

Stewart avec une médaille du gouverneur 
général plus une somme de 83.00

Ce matin un jeune Briseon s'est fait écra
sé les jambes dans les circonstances suivan 
tes : Il était monté sur 
de bois qui descendait dans la cour d» M. 
Hnrdman, quand il a perdu l’équilibre. Le 
malheureux jeune homme, âgé d'environ 18 
ana, est tombé en travers sur lee lisses d’a
cier et le char lui a passé sur les jambes, en 
brisant une et infligeant de sérieuses contu- 

à l’autre. Briseon est dans un état cri-

de raquette l'indépendant 
excursion demain sur le la» d’Aylmer, à bord 
du vapeur Albert. Ce dernier a été mie à 
la disposition de^clubietes, par M. Goulet, 
moyennant des remerciement».

On doit faire l’installation des cadrans, 
dons la tour du bureau de poste, vers 1a fin 
du mois. Il y a longtemps qu'ils devraient

Beaucoup de nos citoyens sont partis pour 
lee chantiers de M, J. R. McLaren.

Le corps de musique de Hall poursuit en 
dommages la compagnie du Pacifique pour 
recouvrement de dépenses. La Fanfare 
allègue que la compagnie du C. P. R. a 
manqué à certains engagements.

On porte le nombre de voitures d’Ottawa 
et de Hull qui sont montée» à Aylmer, hier 
après mi«ii,à 150; le bord du lac là-bae, était 
littéralement ceint d’un cordon mobile an 
couleurs variées.

^Jeodi prochain l’école Presbytérienne 
d’Eddy ville se joindra à la Congrégation de 
Chelsea pour un grand pique-nique an lac 
Kingsmere.

L’ingénieur Gagnon fait installer de nou 
veaux conduite d’eau peur l’aqueduc dans 
le crique Brewery.

Le club WHAWefH K VW MOXTHKAI,
All* s A l’esi-urwlon A bon m*r*h* vl* 

«'. I*. H. a Monlr< *1 *« a *, Mnmv
<lt, I* :tl roiirwnt. Pris rvdiillw. Voyn 
l«*w Minchew.

Il a gagné la «xuipe de l’ex-maire

Zde'™»

II A Molliréwl, W*m«*4l, 1**1. K«> 
rnrwlon vl* • . P R. Bll|*lw b«»»e 

lenw lew frnlnw r^gallere. 
tré*l *« retour 92,M. A 

_ lotir Sl.no Pen r lee 
»ey*s lee eBIrhee.

ont, reel H«4*ge onvre le Ser.
T - - I <èn*b*«- *« r*« 
■ 2rf| dételle,

•I
petit char chargé

sera confisio
de sifinur le 

ou s il ne 
sera remi»,

l’oxé- 
si la

des soumis- MA.fSSSK-ran;
dre,

A. GOBBIL,tique.
tieciéldre

Depart.-ment de- Travaux Publics, 
Ottawa 23 Août, 1889.A Hall, samedi soir, dans la rue Inker- 

, â partir du coin de la rue Alfred jus
qu'à chez M. Octave Gratlon, une petite ro
be «le buggy d’enfant, en canevas de laine,

m of Toronto.

jaune et rouge, brodé en laine jsude. La
personne qui l’aurait trouvée, voudra bien 
la laisser à notre bureau ou au No. 60 rue 
Britannia. HulL

PERDU bUne vache entièrement rougeâtre, le 21 
Août les dans environs de la rue King. La per
sonne qui trouvera l’animal voudra bien en 
donner connaissance à Louis Trépanier, No. 
40, rue Friel,

W

Eren, 
nuifcim»■snx roe nuca

M. Sévère Chit il Ion est de retour de 
Mattawa ou il a accepté 
M. Châbükm doit s’en rwtoorer demain

gros contrat

«ùuuïtteufis t oToaascco.

fi
i

i

imnwirnALi uksii»t>s

ÏL'ITOBALIS

Noos croyons savoir qu# quelques-unes 
des listes électorales, telles que préparées 
d’après la révision préliminaire sont mainte
nant imprimées et prêtes pour la révision fi
nale.

Pour que cette dernière opération soit 
aussi parfaite que poesible, nous donnons ici 
à tous les intéressée un résumé des princi
paux point» qu’ils ne doivent pas perdre de

Lee liste» préliminaires préparées par l’of
ficier réviseur sont au nombre de deux ; 
l’une intitulée “ Noms à être ajoutée et 
corrections à être faites. ’’ (sec. 15).

Le délai pour la révision finale ne sera 
pas de moine de cinq semaines aprée la pu
blication de l’affichage dans trois endroit» 
apparents de chaque arromlisscment «le 
talion dee listes originales et supplémentai- 

(Seot. 17 et 19).
L’officier reviseur, lors de l’affichage des 

listes, devra publier la date et l’endroit où 
se tiendra la cour de revision finale. (Sect.
18).

Chaque séance du tribunal devra compren
dre, si la choee eft possible, (excepté «lan» 
les cités et villes) trois et pas plus de cinq 
arrondissement» de votation.

L’officier reviseur dev a fournir à toute 
personne qui en fera la demande 
des listes originales et des listes ayant subi 
la révision préliminaire, è un prix n’excé 
dant pas dix cent» par arrondissement <lc 
votation. (Sect. 17)

Uu avis de deux semaines doit être don
né à l’officier reviseur par toute personne 
désirant faire ajouter dee nome à la liste, en 
faire retrancher, ou la corriger. (Sect. 19).

Un avis de deux semaines, par ettre enre
gistrée ou remis personnellement, doit être 
donné à toute personne dont on veut faire 
retrancher le nom de sur la liste. (Sect. 19)-

Dès que les listes seront publiées on devra 
d’abord comparé la liste “ des nom» à être 
rayés *’ avec la liste originale afin «1e s’assu
rer s’il ne reste pas sur la dernière liste quel
ques nome qni ne devraient pas s’y trouver, 
puis exami er avec soin la liste des “ noms 
à être ajoutés " afin de s’assurer si tous les 
noms des amis <jui devraient y figurer s"y 
trouvent.

Si après avoir comparé la liste originale 
et la liste supplémentaire, on s’apen.-oit que 
dee nome qui ne devraient pas y figurer, 
pour une cause quelconque, y sont encoref 
il faut prendre immédiatement les moyens 
de les faire rayer.

Pour les mêmes raisons il faut examiner 
attentivement la liste des “ nome à être a- 
joutée ” et si les noms «1e quelques partisans 
ont été omis, il faut prendre les moyens de 
1«5S faire inscrire par la cour de révision fi
nale.

Le dernier rôle d’évaluation révisé fait 
preuve primûfatie, du droit d’un électeur à 
être inscrit sur la liste, si son nom est sur 
ce rôle d’évaluation, et du droit de le faire 
retrancher de la liste électorale si son nom 
ne se trouve pas sur le rôle d’évaluation.

CHRONIQUE DU JOUR
ICI ET AILLEURS.

Samedi dernier, le vapeur Empress des
cendait avec un grand nombre de passagers, 
quand arrivé près de Besserer, l’arbre de 
couche s’est brisé, et il s’est trouvé dans 
l’impossibilité de continuer le trajet. Le 
Mande se trouvant près des lieux a mené les 
passagers a destination et hier le Prince qf 
Walt» emmenait à sa remorque le vapeur 
brisé.

M. Garelloqui ae donne beaucoup de trou
ble pour tenir le parc de la cô.e du colonel 
en bon ordre desire que les visiteurs secon
dent ses effort» en se privant de jete»- da pa
pier dans les allées ou bien de tailler du 
bois que lèvent emporte ensuite sur la ver- 
dnre’et dans le feuillage.

Que ceux qui vont Iuncher près de la fon
taine, le soir, essaient de tous consommer 
afin de ne pas laisser de restes sur les siè-
I*

A I’hAtel-4* Ville
T (Te soir à quatre heures et demie, assem
blée du comité des propriétés et à sept heu. 
res et demie, assemblée du comité des incen
dies et de l’éclairage.

Les écoles publiques et les écoles « parées 
sont ouvertes de ce matin.

La cour de révision s’assemblera Ce soir à 
sept heures et demie pour étudier un cer
tain nombre de règlement».

Samedi, le détective Montgomery a arrê
ter un nommé Faubert qui est accusé d’un 
vol au quai de l’Empress, en juillet dernier.

On dit que 400 personnes d’Ottawa ont 
pris part à l’excursion d’Aylmer, eameili, 
profit de l’Eglise catholjque de ce village. 
La Lyre Canadienne assistait en corps.

Il parait qu'Ottawa va être doté d’immen
ses usines pour le travail du fer. Les mar
chands de bois des Chaudières ont déàj déci
dé de donner à ces usines, tout leur bran de 
scie et leurs déchets de moulin pour le chauf
fage. Lee nouvelles bâtisses qui occuperont 
un terrain de 4 à 5 âcres seront construit» 
aux Chaudière s.

Aux scierie* des Chaudières jeudi dernier 
le jeune Joseph Reilly âgé de 16 ans tra
vaillait à scie ronde près du carriage qui 
conduit ke billots dens les scies perpendi
culaire*, quand Ü 
en mouvement, et 
ieiw qui l’ont bientôt réduit en charpie 
Le jeune Reilly a été enterré vendredi ; c’est 
un jeune orphelin.

tombé sur ce char
a été lancé dans le*

ttm. la rue Maolaren demeure une famille 
de Peterson, mais ce» derniers sont 
«le 1» maison, exoepté le fils qui

oOBab# du, U nutisoQ toBi Iw loirs. Or 
pwdftn t q* MUi-d étdt à l'cramge 
dndi demie, dee gee» net non «r

du

ne&ORM. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

âvocat Solliciteur, Notaire, Eté.
—BUREAU—

Cwt* dee Boew KM«wa et

FlfiEOIOTTAWA, Ont.
ARGENT A PRETER

BELCOURT & MacCRAKEN
Avec*le. Procureur*, Molaire*, Kte,

ONTARIO ET OUEBF.O
tieoilsh Ontario Chamb-r», Ottawa, Ont.

IO’GARA & REMON
AVOCATS. SO LU CITE U RS, NOTAIRES, Bro.

Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa, Oai
PRES DS L’HOTKL Rn.HHm.r.

Marti* O’Gara, G. B.

Walker, McLiuii A Blanchi t,
AVOCA T8

RUE RIDEAU

K. I1. 8»,
1.A IH KM l it U VENTE

DE.—

M AK1TI * vil INES D'ETE

1,1 UEtIMKKE VENTE

No. 341 liue Elgin, Ottawa MAKI H Mill EN D'LTK 

LA l»EKN 1EKK VENTE 

II.MAKCH«NUISES D’ETE

(e, hack du ai:skill)
W.H,Welker. D.lMcLf»u. U.A.B.ano,,^'

GRO. McLAURIN, T. T. u
AVOCAT, B TC,

Bureau: 19 rue Elglu, Ottawa LA DEBNIEBE VENTE 

MABUHAN1HNKH D’ETE
J. P. FISHER

Avocat, Solliciteur, Etc.

Kconiwl» Ontario <1n*niberw, Ottawa, o

A*ent pou

pmt at lou tic vis a i r
AVOCAT, MlLLItlTKliR, *TC. pin— BUREAU I —
Ptcottlwb Ontario Chamber*, Ottawa,1 B

STLWftRT, CHRYSLER i GüOFREY

6 Cl
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agent» pour la Cour Supreme et le Parlement

îhiabres Union, H rue Meleilfe, Uttawi, Oïl]
McLeod Stbw r.F. H. CàlB VSI KB

J. J. Goüfhsy
RUE RIDEAU

VALIIM * CODE
A vocale, Sollleitours, Elc.1 ,

BLOC EGAN, RUE SPARKS
vis-à-vis 1’Hotel Bursell.

Bradley & Snow If
*vec ■,ri,'U6» d. La demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude Ce thé est 
maintenant arrivé, et noue 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

AGKNTS POUR LA Uouil SUPKÈMK 
DhV AH 1 EMKNT8.

irai: 25 nie S-rts en face de Hotel Biisel
Arthur W. G unary. F. C. PowelL

F. F. LEMlbUX
> vocal. Sol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suprême, le Parlement et les Départe
ments j'Ublics.

Bureau : 74j Rue Sparks, Ottawa. *1.

J.T. JULIEN STROUD & FRERES273 RUE ST PATRICE!

7ITP.IER, PEINTE]
UKCOKATi-.uk,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.

109 rue Ridoait el 173 rue Wpnrke

’oui ouvrage exévnte av.c soin et promn' 
titude. e

»me LETCH, 435 rneWellington
Age.ice pour la vente de» co. sets lits 

Star Yatiai et atlre» genres.
.mge de corps confeTAiinè sur commande

MLLK(JOLLlNti VJZ
in assortiment complet d’ai tides «lo mode 
très bas prix, 310 rue Wellington, ( Htawa

UOHN KfcKKIGA«>4
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le puaage 
des appareil» de chauffage.

<o 106 Rue LYON, OTTAWA SEULEMENT
Que deux semaines de plusJ. STIïWART

Arpenteur provincial el ingénieur civil, 
ureau au«le»sus du la pharmacie Mac- 
larlhy, ’284 rue WELLINGTON, Ottawa.

Pour acheter les eai ch ni dises 
de modes et d’été à

WAM McIM & BUH:,r ~~ des Prix Extrêmement Réduits
No. 34* ROB ELGIN, OTTAWa. 

(Devant le Ru»»ei.,.

Un ne refusera aucun offre 
raisonnable d’aujourd'hui jus
qu'au 21 août, mercredi à neuf 
heures.

Aprf aeette date on verra
E. A. LEPROHON

AKCHITEC.a
BUREAU : VICTORIA CHAMBERS

2ème étage, chamb e No »r
lésidenee, 204 rue Daly, Ottawa

chez

r WOODCOCK
le cé'èbre magasin de modes, 

graud assortiment de mar
chandises d'automne et d’hi
ver.

I E PROFESSEUR GAGNON donne la 
^G^td’611 m£,en d'Un RKMEDK SAU. 

« guérison de ia 
tit uu’il n’y a pas 
) monde sa e qu’il 
erbe pour a gnf 
Ï9 rue Daihousie.

ôco
Cal

u verte mniortante inior 
thaire. Tout le monde 

a e aeu e maladie «tan* 
une racine 

BorassEVB -iiZ-p1 818 BUE WELLINGTON.
, W. W. WARD,
AVOCAT ETC E SU AIE Z LA

SAVARIN A
SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS OlUï* Bemede in/aillible contre 

les verstOHINSON&i IE
QRAINÉTU.B8 et FLKÜRI8T 

Marchande de tontes semences, jardinières 
bouquets de fleurs, plantes et 

otes aortes d'ouvrages en fleur» pear céré- 
anlee de mariage ou enterrement, une sp4

r"l*ÎSÎ5A'î
N’employei que le PIN ROUGI contre la 

Bronchite, la Toux, le» Rhum-s. Plus 
de toux plus «te rhumes 
vert' du PIN ROUGE,

B RueRldrau, Ottawa,!1* ': depuisÇla déeon-

II.J.IiP.GUlLLEr PH ARM AC. E SAVARD
EPIHEKIE»

Ogiu de 8ue York «tCuw belle d
ottaWP

Agml dee célèbre, lonetu» de Fr nt 
t'iêru». PreecrlpU me dee médecine et re 
cettee de femUlei leigneneemenl remplie!
. Cetméee tUwewetBelkeeeUII

LUNDI 26 AOUT 1889

^ v LOTH 1 NC 
HOStI N,

VJ*

E___it



la Peaa etP#aHa^Figure, le* Mains,

Crème de Miel
et d’Amende de Hioda, Gelée 

de Concombres et des Roses de Moloderraa. 
Un assortiment complet et r 

tides Je toilette ci-d 
cant d'ôtre reçu,

nouveau des ar-

.A.
CHIMISTE ET DROGUISTE

75--RUE SPARKS-75
médecins et famille»Prescription pour 

préparées avec soin
Communication téléphonique 1-2-8

HTTXLE

MW ALE
FAI BEAU & (lf, Brevetours

tinerl'-on «-cri«lue pour toutes 
ilouleurs Rlmmatismabis, les llémorrhgies 

Liable#.et autres allecllons sem

AU 3STO- 6 RITE YORK

LE

nil
TABLE HOKAIKE

Les convois quittent la gare UNION 
comme suit :
IO AA A. BipreaduPaclIlfe
lAmédU pour I’ort Author, Winnipeg, 
Calgary, Banff, Vancouver, Victoria, et 

les points sur la côte du Pacifique 
Nord-0 ;est.

A OA A- M •_*8 ExPrc89 1,6 l’Atlanti.
4iwU que pour Vont ial, Qukdko, 
Bosto , ut tous le» points de la Nouvelle- 
Angleterre.

A. M.—* Express local — Pour 
Monthbal, et tous les points7.00

iniermôdiaites.
Pour Khhftville, Pnis- 

TT, Syraciisk, RoCHKSTg , et 
tous les points de New-York oriental.

Il oKA M —e Brockvil,k. plRTH-IIbOV Kingston Peteriioro, Toronto, 
Buffalo, et tous les points d’Untario-Ouest.

Il A C A M —îs Express de Boston— 
||i4v Pour M jntrkal (station Wind
er), St. Jean, Low=.ll, Boston,

3oints de la Nouvelle-Angieterre.

7.45 A,“'

et tous les

Express de N w-York— 
■g, WlNCHF.STKB, 
Nkw-Yohk, Phi-

1.45 MPour K MHT VIL 
Troy,l'RBSi'.OTT, AlIIA 

ladki.vhie et le
NY,
sut.

■ CA 1’ M.—Î6 Express St Paul et Min- 
IbOU ne polb—Peur toutes les stations 
du Sault Ste Marik, St Paud, Minneapolis, 
Uiiluth, et di tous les points au nord de 
Michigan, Wisconsin, Minneso a, Dakota 
et Montana En lig e directe pour fct Paul, 
sans changer île chars.

rapide pour 
eo, St akan ,

Halifax et tous les points du Nouveau- 
Brunsw.ck el de la Nouvelle-Ecoe e via le 
chemin de fer Short Line.

Train local mixte pour 
, Smith’s Falls et

P M — * Ex| ress 
Montreal, Que b4.40

P. M8.30
Brockvillk.
ngx M C P. M.—ÎS Express d * l'ou et— 
|\J a49 pour Kingston, Pbtbruorough 
Toronto, Buffalo, Detroit, Chicago, Oma
ha Kansas City et de tous les points des 
états de l’ouest.

SRKVICR SUBURBAIN

Aylmer, “"m"''’1''50"1 50,1
Britannia, 40AM ,35AM. 1.50,6,00,8.30
et 10.45 p.m.

* Tous les jours, les dimanclies exceptés. 
♦Tous les jour?, s Sleeper.

J. E. PA!tKER. 
Agent des

Ottawa, 3 juin I889.|

billets de la cité. 
2 rue rks.

MONTRES Ri BUOU.EKIKS
Un assortiment complet aux plu 

prix. Chaque article est garanti tel 
le représenta sinon l’argent vo 
Reparations de montres avec soin et < 
les règles de l’art chez H NOREZ 
No.30 rue Rideau, près du pont desSapeurt

TKlNTI RhRIK CSITRAL8
504 BCE él'MEX

en face de la rue York. Habite d'hommes et 
'le femmes, ne'ioy'-e, teints, réparée et r mie 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyée 
ov. teints à la perfection. Plumes d'autru
ches teintes selon l'espèce prod ite, net
toyées et frisées.;

BUANDEHIE
On ne se sert d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie On va chercher et 
on délivre les ordres par tonte la ville. 
Les collets et les poignets 2 cents cha
IR/. Œ^a-isroisr, Prop.

504 rue SUSSEX devant la rue York
^ P, S. Succursale, au No 160, rue Main.

ATTENTION !
F1TZ1»ATRI€M ET HAHHIN
se font un pial ir de reme cier 'e public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir (aire une visite à leur m gasin ; leurs 
marchandises s

Z\r visite à leur m gasin ; 
ont du pn-mier choix,

FITZPATRICK 8 HARRIS
65 rue William.

VOITURES DE PLACE
DE PREMIERE CLASSE.

Communina'ion téléphonique en tout temps
X6S, rue Maint-Patrice, Ottawa.’

1 12-87-88 GUSTAVE RICARD

Hotel “ Cosmopolitan ”
L'ancien hôtel de M McCaffrey 

ma ntenant restauré à neuf et tournis se 
tout* s le- cnmmodiés modernes. Les mar
chande et les homro s d'affaire y trO'-ve- 
ront un endroit tranquille et convenable 
pour y faire leur trans'clio 
dérangés et y pasi 
agréable. On tro

toute sortes, aussi 
exquis.

esf

ts sans y être 
ser une heure des plue 
juvera au si à cet hôtel 

meilleur choix de liqn
que les cigares les plus 

M. STARRS, gérant.

119 Rue Kll)hAU
$1,04

iNles-ieurs, si vo is avez be 
soin d'une bonne chaupsuie 
d'Oxford, légère, et que vous 
ayez le montant ci-aessus à 
donner, arrêtez au No 119 
sur la rue Rideau et ne de
mandez aucune question d’où 
elles viennent ou—ô bien— 
nous n'aimons pas à tergiver
ser.

C.J.BOTT
CORSETS

Pour es

Personnes d’embon
point, et pour les per

sonnes qui ont la taille longue 
ou courte. Ces corsets sont 
confortables, sanitaires et élé
gants. Laissez vos ordres au 
magasin de corsets de

ACKftOYD
134 SPARKS

PalronisÂ par Milo Langtry, agence de 
pat. one Butte-:ck.

FERRONNERIES
L’une des plue anciennes maisons nommer 

claies île la vallée de l’Ottawa el des mieux 
qualifiée» sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles oflbrte en vente;

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grosse TarrlAre

- MAGASINS

RUE SUSSE! ET DUKE, CHAUDIERE
23-I1-S7-88.

Nouvelle Boulangerie.
I^in et gâteaux faite pour familles, fruit» 

et confiseriés â bon marché au No. 397 rue 
Wellington.

Jos. FORTIER GRANDE OUVERTURE
EPICERIES EN GENERAL’

Vole de* me* Camber land et Claremee.

Constamment en magasin les épiceries, 
thés et cafés de toutes sortes a des prix rai
sonnables. Venant d'ouvrir 
poste de commerce le soussigné 
i‘encouragement du publie.

— D’UN —
MAGNIFIQUE MAGASIN

TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VERNIS, ETC., ETC.

ce nouveau 
compte sur

exécutons
vrag» a à fresque 
tout genre. Ve 
ailleurs. To

aussi toutes sortes 
e et décor 
nez nous 

ut ouvrage sera garanti.

d’ou- 
a lions en papier de 
voir avant d’aller

Le Verltatble

ONGUENT CANBT-OIRARD
Ce topique recollent a une elflcani* inoom

Exiger IV IMM mitai U mutin

ALFRED LEMIEUX
nce privée : 268, rue de l’Eglise, 
t Magasin ; 31, rue Dnke, Chaudières.

Réside: 
22m-la

«1 tamn

lai Palatin et au •’aille ta Général4, m dwérttms
et déni toutes le. 

bonne, phermsciee.
Tapissai*, Peintures Hall*, «te. I
Je pe*e le* (ruadee vitre* d®'

(Plate QImmJ

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
381 Hue Rideau, Ottawa

TAPIS ! TAPIS
Prélarts

Sommiers élastiques,
Matelas,

Votturje d'En tante,
Chaises de repos et solas

VINAIGRESVoua pouves voue p 
ohandleee par petite vt toutes eee mer

it* à la semaine
roeurer

W. DAVIS
883 RUE WELLINGTON. VINAIGRERIE DE KIN6ST0I.

-A. HAAZ <Sc CŒtiD
MANUFACTURIERS

tous la» Rapporta,
RM VUTi A OTTAWA;

ETABLIS* KM EXT DE T AILLE! B1

Habillements de messieurs faits et répa- 
rés, Satisfaction garantie.

A. DAOU8T, tailleur,
N», 18 rue Nicholas, Ottawa.

Garantis Pen

Jail*

là

Amuseraents^l’Exposition
DU CANADA ( ENTRAI AU

PAEK LABSDOWRE A OTTAWA

Du 9 au 14 Septembre 1889
SOUS LA DIRECTION DU

Prof. Achille Philion
Nouveautés Equestres, (•ymnastiques et 

acrobatiquesjiar les célèbres artistes suivants:

La derniese Sensation Anglaise

LA FAMILLE PLAMLON

Au nombre de 6 tmis dotite les meilleur* et les 
plus audacieux. FÎICYCLIHTÊS du monde, le* 
merveilleux t-urs de force accomplis parce 
fameux artistes su- leurs bycycles ci mouve
ment sont hors du description ; leurs groupe- 
m- nt et la manière dont ils se por ent deux on 
trois de hauteur en al*ant â toute vit eseest la 
plu< moi vel cuse expos lion qu'on ali vu en 
Amériq c- C -ite fam.lle vient d’aniver A 
New-York ayant été spécialement ergagée A 
l’étranger pour apparaître A Manhattan Be ch 

été dans dans le grand cirque du Prof.5V
LES FRERES PHANLON8

Au nombre de ;f aveulies populaires

FRERES RICE
Apparaîtront tlan» les plus fort* tours acroba
tiques que l’on puisse voi r c’est-dlre des somes- 
saulLs si m nies et doubles dans toutes les maniè
res possibles.

LES PHANLONS

Joueront a'gsl leurs dangeureux 
dune l’BCilfcLLK KOEAINK- 

LES FHfctiKS IUCE dans leurs triples tours 
de force sur la barre horizon île a dé du célè
bre bouffon anglais WILLIAM KuLLl.xS.

tours do force

BAPTISTE PEYNAUD

la grande merveille à sri sation, qui apparaîtra 
dans dus Jeux nouveaux -ur les Uaries parallè
les ainsi que dans le pus audae.vux lourde 
force: UN SALT l'UU-t L v VIE la tète la 
première ü’ui-e plate-furm • A :n hauteur de 
IôU pieds dans une rue tendue A 15 pieds du sol. 
Ueci n'a Jamais été tenté Par aucun artiste au

ADDIE MCDONALD

Le Champion du monde, conductrice de huit 
chevaux qui mén , 4 chevaux noirs et 4 che
vaux gris attelés A un magnifique chariot po- 
n.a n, el.o fora une o >urse d’uu demi u. Ule sur 
l’hlpudrômu des cours».a chaque aprva-mldl.

EDelle. ALMA étonnera ie monde par see évo
lutions sur un trapèze balance.

40- WILLIAM ROLLINS le célèbre bou 
acrobate anglais su montrera duns deux nou
veaux Jeux- No. 1 tours acrobatiques su-de* 
échus •*.» q-.l n'ont jamais encore été accomplis 
par aucuu aruste (coinplô e aient dlffVrcnl dus 
tours d J Zeufre'tu l'an deivicr) No. 2 sauts et 
somersuule pardessus 1 A 12. homines sane 1 ai
de restons élastiques. ... •

LE PROFESSEUR ACHILLE PHILION

Assisté de Mlle. Camille dans leur grande sus
pension aérienne, une dame qui uort dans 
l'air sans aucun Appui- Le profes-eur l’hiuon 
est le seul artiste qui u réussi à accomplir cette 
étonnante merveille sur un théâtre en pie n

EXPOSITION DE VITESSE chaque lour, y 
compris des cours ia A bai rléi es, pur des po
nies, courses sans barrières, haut siiuts.oour- 
s< s au trot sous harnais, chevaux atteUs sim
ples el double- Ces courses seront ouv. rtes aux 
chevaux en exhibition.

chaque Jours; Tous ces spectacles auront lieu 
pas de charge extra.!

EXPOSITION DES CHIENS savants et de 
races choisis- Aûn de degraver une partie des 
dépenses extra la modique somme de 10 cents 
sera chargée pour admission A cette exposi
tion, qui aura lieu dans une UAtlsse A cet effet-

Au Rond a Patiner Rideau
le professeur Morris exposera sotl grand para
doxe entra chevaux et chiens et donnera des 
oprésentations Mardi, Mercredi et Jeudi les 

10, U el 12 Septembre A 7,30 P. M. chaque Jour.

^Retenei un siège réservé chez Orme.

JACOB ERRATT,
Prés dont du Commitô des Amusements.

R. C. W. MacGUAIG,
Secrétaire.

Ateliers Typographiques

oooooooooooooooo

OOQOOOOOOOOOOOOO

CrOTT'R/ZSr-A.Xjï

QUOTIDIEN ET HEBDOMADAIRE

BUREAU X 

414, 416 RUE SUSSEX 
ATELIERS 

116 BUE ST. EATBICE
O TT A WA.

ABONNEMENT S
EDITION QUOTDIENNE

lin an pour lâ ville............................ $4.00
“ “ Bn dehors delà ville...........$3.00

EDITION HKBDflM AT1ATWW

....$K,00.

A VIS AUX MBRBS—Le 
A de Mme Wlnalow ’ 
être employé quand les 
dente. Il soulage immediatem 
franee- de cas pauvre» petite, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et lee jeunes chérubin» 
s’éveillent aoeei “ brillant» et frai» qu’un 
bouton de rose.” Ce eirop est très-agréable 
au goût II apaiee l’enfant, amollit see gen
cive», enlève tonte douleur, fait disparaître 
le» souffrance» intestinale» en réglant la di
gestion, eteet le 
contre la i 
lad

Calmant 
t toujours 

te font leur»
aouf-

meilleur remède connu a 
iarrhée, soit qu’elle provienne de 

entition en d'antre» causes. Vingt-cinq 
oent» la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le “ Sirop calmant de Mme Wins
low ” et prenea aucune >utre prépara
tion.

Surdité tiuerle Un très intéres
sant pamphlet îllueuè de 132 pages, inti
tulé : Iraüè.sw la Surdité, Bruits dans la 
lits. Comment vous guérir vous-mêmes 
et ches vous. Port franco, 6 ots. Adresses :

I Dr NioboUon, §0,9t Vobn^Montréal,

de» intérieur», y trouver toute» se» 
aises, avoir pris la délicieuse habi
tude d'y cuver en paix le» égoïste» 
jouissances du célibataire,pui», tout 
à coup être dépossédé !

Heul-on in.aginer un plus affreux 
supplie;.

Ce fut précisément celui du 
ttiur Hortebizi, lorsque le bon père 
Tantaine au nom de B. Mascarot 
vint le prier de doi ner l’hospitalité 
à Paul Violaine.

Il jâüt et frémit, l’aimable épicu
rien à la seule idée de cette inva
sion. Partager son appartement ou 
eu ôlre changé parles huissiers lui 
semblait tout un.

Il vil, comme en uu tableau som
bre ia vie dérangée, ses habitudes 
troublées, sa liberté compromise.

Que faire, que devenir, où aller 
quels plaisirs prendre, avec ce gur- 
çon pour commensal obligé,dormant 
sou sou toit, maugeaut â sa table, 
le suivant dehors pendu à sou 
paletot comme le .moutard au ta
blier de sa bonne ?
Plus de délicats diners’au’restaurant 

compagnie de spirituels gour
mets. Plus de ces visites mystè
re uses qu’il attendait souvent avec 
impatience, le soir, les rideaux 
tires, après avoir envoyé sjs douiet- 
tiqucs au spectacle.

Aussi, de quel cte-ir ii vouait au 
diable l’honorable p aceur et son 
intéressant protégé.

Mais l’idee ne lui vint pas d’essa 
yer seulement de se soustraire à 
cette écœurante corvée-

initié presbue complètement aux 
proj As de 1$, Mascarot, il sentait 
que survni 1er Paul pendant les 
premiers jours était d'une importan
ce c pitale

ait le dépayser, ce g irçon, 
le dérouter, l’étourdir, le transfor
mer ereue«r entre son pasré et lo 
présent un si profond abime, qu’il 
ne j ûl revenir sur ses pa- .

.N’était-il pas indisp usable sans 
dire absolumeut la vérité à Paul 
de le préparer à l'entendre ? Ou 
ague rir sou esprit contre les révol
tes, sinon probables, du moins pos
sibles, de sa couacieuce au derniers 
moment.

Le docteur se résigna donc et 
sut fare comme on le dit vulgaire
ment contre fortune bon cœur.

Paul trouva en lui le plus agréà 
lilejd s compagnons, un spirituel 
causeur, un conseiller facile, 
piêihant une morale à la douce 11 
une philosophie sans scrupules.

Pendant cinq jours, il ne se 
quittèrent pas, déjeunant dans les 
g ands restaurants, se promenait 
au bois, dînant au club du docteur 

Quand à leurs soirées. élit s 
étaient prises-

Us les passaient exactement ch z 
M. Martm-Higal. Le docteur jouait 
avec le banquier, lorsqu’il n’était 
pas sorti, — et Paul et Fiavie 
causaient de la musique.

Mais rien n’est étemel ici bas.
Le cinquième jour de cette 

agréable existence le bon Tautame 
parut, annonçant qu’il venait 
chercher Paul et son bagage.

— Je vous ai déniche et arrangé, 
lui dit-il, le plus charmant réduit 
qu’on puisse rôver. Dame !...c’est 
ht aucoup moins beau qu’ici, mais 
fout y est conforme à la position 
qu’il convient que vous affichiez. 

— Uù est-ce ?
Le bonhomme eut un sourire 

qui voulait être très-malicieux;
— J’ai songé à économiser vos 

chaussures, 
sert z pas à i 
Marlin-Rigal.

—Partons donc !... s’écria le 
jeune homme que la curiosité ardait.

Comme facutum le vieux clerc 
n'a pas son pareil. 11 sait tout, con- 
nait tou;, prévoit tout, pense à tout, 

Paul put s’en convaincre au pre
mier coup d’œil donné à sa nouvelle 
demeure.

C’ést rue Montmartre, presque 
ail coin de la rue Joquelet que lu 
père Tantaine avau, rencontré ce 
qu’il cherchait.

C’était bien, ainsi qu’il l’avait fait 
pressentir, le logis modeste d’uu 
artiste à s. s débuts, mais d’un artiste 
ayaut déjà vaincu les premières 
difficultés, songeant à l’avenir el se 
préoccupant du bieu ôlre pi usent.

L’appartement situé au troisième 
étage, su composait d’une pelitd 
entree de deux jolies pièces et d’uu 
asstz grand cabinet du toilette. Une 
des pieces était la chambre à cou
cher, l’autre était disposée eu petit 
salon de travai1, el près de la 
fenêtre se trouvait un piano.

Meubles, rideaux, tentures, bibe
lots,^ tout était propre, rien u’ètai

Une particularité frappa Paul.
Cet appartement qu'on lui disai 

loué et meublé pour lui depuis trois 
jours seulement, paraissait habité. 
i>a vie y palpitait.Ou eut jure qui 
le locataire venait de sor-ir à la 
minute, et qu’il allait rentrer.

Tout, depuis le lit qu'on aurait 
suppose tiède encore ju?qu’aux bouts 
de bougie dts candéianns trahissait 
dt a habitudes quotidienne non in
terrompues.

11 y avait sous le lit des pantou- 
lles qui avaient tervi, le teu du 
lin n’était pas tout à fait éteint on 
apercevait dans l’àtre des bouts de 
cigares, sur la table du salon de 
travail était une feuille de papier 
de musique, où on avait commencé 
de noter uu air.

Celte sensatian de la présence 
d’un ma.tre ôtait si forte, que Paul 
ne put s’empêcher de s’é 
—Mais cet appartement est habité 

monsieur, nous sommes chez quel
qu’un.

— Nous sommes chez vous, mon 
enfant.

— Maintenant, peut-être parce 
que vous aurez acheté ici tout en 
bloc; maie celui qui vous a vendu 
son mobilier ne fait que de partir.

Le doux Tantaine avait l'air ravi 
d’un écolier après une espièglerie.

F-hJ U XIUIjIETOISr

LES

ESCLAVES doc-

DE PARIS
EMILE GABORIAU2

I--------
PREMIERE PARTIE

LB CHANTAGE

xxin
Suilë

— Rien de positif; je pensais à 
vous et à Sabine.

— Oh t.. ez 
dormez tranquille., lant qu il aura 
l’éspoir de g^g 1er votre influence, 
M. de Croisenois se gardera de trou
bler votre repos.

Servi z-le donc, ne sou fil z mot 
de la facture, témoignez-lui estime 
et amité, ouvrez-lui 1< s portes de 
l’hôtel de Mussidan, appuyez-le, 
chantez ses louanges.

_ Mais vot s, monsieur,
— Moi, madame, aidé de M. de 

Breu.h, je travaillerai A démasquer 
l’iinfâme, et notre tâche sera d’au
tant plu» facile que »a d’autent sé
curité sera d’autant plus gran
de ...

11 s’interrompit; le domestique 
de Breu h-Faver-

ce caa, madame

dépêché par M. 
lay revenait avec les fond».

Lorsqu’il se fut retiré le g 
homme prit les vingt bill* ts de bin 
que, el les présentant â la jeune 
femme : uv

— Voici toujours, ma chère Cio 
tilde, lui dit-il, de quoi payer le 
Croisenoif.

Si vous m’en croyez vous lui en 
verrez cela cela ce soir môme, avec 
un beillet tout gracieux ...
, Merci. Gontran, je ferai ce que 
vous dites.

— Surtout, glis’ Z dans votre let
tre uu mot d’espoir au sujet de la 
présentation.

Qu’en pense maître André ?
Maître Audié était fort préoccu

entil-
11 fall

pe.
— Je pense, répondit-il, que si on 

pouvait obtenir du Croisenois un 
reçu de cette somme, ce serait tou
jours cela de gagné.

— Plaisanli z vou
— Pas du tout.
— Ce serait éveiller les supçor.s 

du drôle.
Qui sait ! . . murmurra le jeune 

peintre, en s’y prenant bien ! ...
Et se relounant vers Mme de 

Bois d’Ardon;
— 11 est im possible,c ontunua Vil, 

que madame la vicomtesse n’ait pa» 
à sou service quelque camériste bien 
futee ...

— J en ai une plus fine que l’am
bre,

— Eh bien! ne peut ou pas remet 
tre à cette fill j la lettre et les billets 
de banque séparément ?

On lui aura fait la li çon d’avan-

s ?

En arrivant chez M. de Croise
nois. elle semblera épouvantée de 
la somme qu’elle apporte, elle sera 
habilement maladroite, elle aura 
des défiances ridicules; bref, elle 
exigera un reçu qui dégage sa res
ponsabilité.

— Ah ! comme cela, oui, la chose 
est faisable.

— Et elle sera faite, je vous le 
garantis affirma la vicomtesse. Jo
séphine n’a pas sa pareille pour jou
er une cométiè.

A ces idee» de tromperie, de ruse 
le sourire refleurissait sur les lèvres 
de la jolie vicomtesse.

La fermeiô de André et de M. de 
Breuih dissipait toutes ses inquiétu
des.
gpElle ne pouvait croire que, proie 
gée par ces deux hommes, elle cou
rût le moindre danger.
0L__ De plus, reprit-elle, 
moi pour endormir de (
Avant quinze jour», je veux être sa 
confidente, et tout ce qu’il me dira 
vous le saurez.

Elle eut un joli geste de maiiace 
et poursuivit:

— C'est de franc jeu, n’est-ce pas? 
Pourquoi venir me “monter un

Cest odieuv ...
Et ce Van Klopen, qui était de 

l’affaire !
A qui se fier, bon Dieu ? 

homme sans nval^pour inventer un 
costume.

qui m’habillera]
nant T Car il faut que je le lâch -, il 
n’y a pae à dire !...

Le naturel revenait au galop, et 
l’argot iiussi. La vicomtesse se le

répondit-il vous ne 
une lieue de chez M.

, fiez-vous à 
Croisenois.

Un

Oui est-ce

va.
— Allons ! fit-elle, je me la casse. 

J’ai quatre amis de Bois-d’Ardon à 
dîner ce soir

Adieu, ou plutôt au revoir.
Et, toute souriaule, elle regagna 

sa voiture.
— Voilà comme elles sont toute 

aujourd’hui 1 s’écria M. de Bieulh 
El encore celle ci a du cœur, si elle 
n'a pas de cervelle.

— Mai tenant, s’écria-’.-il 
senois est à nous.

Notre point de déport est trouvé. 
11 croit tenir Mme de Bois-d’Ardon 
Nous connaissons les façons d 
travailler de cet honorable genti 
homme, il vous vole vos secrets 
il voue fait chantez après ... M j. 
nous sommes là : M, de Mussidan ne 
chantera pas.

, le Groi-

ener:

- & xxv

6n», œ»Ure de piu» c»mtort*Mej .continuer.
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D. L. BEAUDET QTTOTIZDIEIN 
Et Hebdæadaâre

COIN BBS RUBS BAY et FLORENCE. OTTAWA
------------  MANUFACTURIERS t>* -------------

Cadra d'ouvertures, Porta, Jalousies, Moulura, Bois pour plancher, BoU\ à 
lambrisser, Meubles, etc., etc..

Boit de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement

Publié par la Ole. c

•lue ANNEE »o 346

Ouvrage de promit Classe garanti. Communication téléphoniques.

BURBA U A LA V1LLB H
üiNo. 36 RUE SPARKS, RUSSELL HOUSE

Pl..q d.

ENTREPOT DE MEUBLES Chlekerlng
Nte nw y

Orgne* Hi> nen
de Fgt»y E«erelf < 

etre Ik'ordMEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE
K'mliNlI.

Nous 
avons un 

asssortiment 
complet et cho 

de bons pianos 
seconde main. 1 

prix et cond 
tionssontàk 

portée de 
tous.

1

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-------- et tous les PRIX, chez---------

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne ei- Honorable maison de meubles, d’Uttawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

61 RUE SPARI
I DEPECH SOUM

10 Poor Cent de Redaction jar tout Achat Argent Comptant ISa vice Spécial)

Dêtii-rf. 2ti—Un*- de^êchi 
pem ng (Michigan! dit que 
leurs Hamsun et Will am F 
son, deux médec ns des plu$ 
de Sainte-Marie, et le doct 
yer, professeur à l’école de 
ne de Kansas City,ont faitd 
riences avec l’éluir de jeum 
couvert par M. Brown Séq 
qu'ils en ont obtenu d’exctl! 
sultats.

Les trois médecins.arpèsai 
paré eux mômes l’élixir, su 
formule du docteur Brown-S 
l’ont administré, il y a dé 
sieurs jours, à deux vieillarc 
mes et très affaiblis, Thomai 
âgé dQ soixante-»eize ans e 
mon Hay, âgé dequatrt-vin

1 cra**

HARRIS & CAMPBELL 1
!Coin des rues O'Connor et Queen. (Près de la me Sparks)

AVIS ! sttSM&îÜssSiê PATINS
Chez TH08. BIRKETT, 116 Rue Rittean

P.B.—1;000 aire» de

MoEht qui élait boite ux 
pletemeni aveugle a été te 
soulagé, dit la dépêche, q 
boite presque plus et qu’il p( 
tinguer une lumière a'Ium 
une chambre. Pour Solomt 
le résultat été plus frappaut 
affirmi-t-on; il pouvait à 
marcher, môme avec des bé 

^ depuis plusieurs années, et 
presque complètement a 
Or, depuis qu’on lui a adn 
l’ôli\ir de jeunesse, il mavel 
sa chambre sans le secours 
béquilles, et lorsqu'il se rm 
fenêtre, il distingue parfai 
les objets les plus rapprochés

La déièche ajoute que, d 
deux cas, l’amélioration app 
l’état des vieillards par l’éli 
jeunesse s’est maintenue 
présent.

Paris, 27—Un touchant dé 
donne 
femme
re'igieuse comme on sait. 
Boulai ger vit de plus en plu 
rée dans le petit appartem nt 
occupe à Venailt s, rue de 
en compagnie de sa til e aînèi 
Hélène Boulanger. De temp 
tre, elle reçoit une lettre de t 
de Mme DrianL 

« Depuis longtemps, 
nal n’a franchi le seuil de sa 
le nom du général n’est jama 
nonce, et c’est là une coueig 
ilex ble que connaissent l<s 
ques amie? qui vont r.ndre vi 
Mme Boulanger.

Cependant, ces jours dei 
une exception a été faite à ce 
gle. Elle n’était pas tans avo 
pris, ne fut-ce que par les bru 
dehors, que le général, M. F 
fort et le comte Dilion aliaien 
jugés par le séoat constitué er 
te cour d-- justice.

Uue am e fit allusion à ce n 
acte de l’avtn ure boulangiste. 

“—Quand le général, rép 
demande en d

Manufacture de Voitures
BOYALEL

S. LEVEILLEVTV __K PROPRIETAIRE.
S Df<THOMreONnd>rmeî IebPUbll£ q^e n°us » vous fait 'acquisition du jxwte d’affaire» e 

Sulkeys, etc Etant arrivant de Ch;cago et de» autre» vlUe^amérfeTines nous aronemSS 
de grande» connaissances dan» not état, noue somme» en mesure de garàntir entière satis
faction. Nos ouvriers sont tous des pins habitée et travaillent sous notre direction : le» 
matér'aux employée sont a- est les meilleurs que l’on puisse ae procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qua nous mettoua 
en pratique dans toutes lee branches de répétions.

56 RUE DALY - ■ 19 ET 21 RUE STEWART

COMPAGNIE MANUFACTURIERE RE
par le XIXe Siècle 
du général BoulangerE. B. EDDY

(LIMITÉE]

ETABLIE E* L’ANNEE 1854 INCORPOREECEN L’ANNEE 1883
HZTTXaXa, p.qj

MANU FAUT UKIKKS et MARCHANDS en U KO S aucun

Bois de Charpente, Portes
l'hsssls, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Kte.

Seaux, Baquet», Planche» à Laver, Boites et Caisses d’Emballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité.

GRANDE Um
DE

Chapeaux de Paille, etc
' elle, fit sa 

disais alors: ‘ J*1 ne veux pas 
paration, fi • d. 1 i conserve 
abri pour e- v ei x jours.

Aujoi rd hui, mot. o inion € 
celle là. Je n’ai p » à leParapluies, Capote imper

méables, Portemanteaux, 
etc,, etc.,

jcore 
moi.”

Telle «t la lerrme dévouée 
M. Bon anger a delai->êe pour 
Ponrre a» •' C’ ne n al est du 
ce Napoléon. I.e nq liai ton 
procureur géné *l r- n urine ui 
gage q* i a trait u *• j ur de la 
me Po'i p* r'an» l’a r »i disse 
de Reins. A r» . j i. notie 
frère d-* T dépendant rémois r 
te le fai imvaiii:

„ Avant de *• fl<*r dans 
département, la dam Pourpe 
tenté de loin r pnii» sou fil» un 
te! à Com y-le Chât au (Aisne

” Ne s’étant p s si ia iger ave 
propriétaire de c-t el*.uliseen 
elle vint reprend e à Riily, le 
taurant Plaguie, où elle s’iui 
avec son héritier.

F Un joflr, le» fcujs$iei

Chez

JOSEPH COTE
114 BUB RIDEAU, OTTAWA

• P 8—Pour argent comptant eeulemau

SALUE B* VARIETES

iln. I..1 — ..,1 i...  ' . . *^1—' .

632 a, 684 RUE SUSSEX, JOSEPH SOXOEN
4*8 rWo» «« «owes sorte*; j

U
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